
Soulagement et espoirs autrichiens
Le discours du chancelier Figl à Berne

La Chaux-de-Fonds , le 8 j uillet.
Dep uis trois ans, la Rép ublique au-

tricf denne attend vainement le «Staats-
vertrag », le Traité d 'Etat solennelle-
ment promis p ar les Alliés de l 'Est et
de l'Ouest. Depu is p lus de deux ans,
ap rès pl us de 100 réunions, les adj oints
des ministres des aff aires étrangères
des quatre grandes p uissances s'ef f or-
cent, vainement aussi, de se mettre
d'accord sur les bases f ondamentales
du traité de p aix autrichien. A dif f é-
rentes reprises on semblait p rès de
s'entendre sur les deux diff icultés p rin-
cipa les : la déf inition des biens dits
« allemands » soumis à la séquestra-
tion selon les Russes et le pr oblème
des rép arations dues p ar l'Autriche.

Ces deux questions sont vitales p our
la j eune Rép ublique, car de leur solu-
tion équitable et raisonnable dép end
l'existence économique du p ay s renais-
sant . Apr ès de multip les f luctuations
et dans une constante atmosp hère de
crise, des pr ogrès imp ortants ont été
réalisés. Les Russes ont consenti à re-
noncer aux 200 millions de dollars
qu'ils demandaient à l 'Autriche comme
p rix de son renoncement aux biens al-
lemands. Ils se contentent de la som-
me propo sée p ar le général f rançais
Charrière, membre du Conseil allié de
Vienne, qui j oua avec habileté et pa-
tience le rôle d'arbitre. Uautre p art,
l'U. R. S. S. a abaissé à 60% sa quote-

p art de la pr oduction p étrolière et de
l'exploitation des terrains de prospec-
tion en Autriche orientale et ces con-
cessions n'auront qu'une durée de 23
ans au lieu de 50. Enf in, l'entente sem-
ble acquise au suj et de la f uture armée
autrichienne.

Un accord déf initif n'a cep endant
p as p u être réalisé j usqu'à ce j our et
des diff icultés nouvelles sont venues
se gref f er  sur les conf lits originels. Il
s'agit p rincip alement des revendica-
tions y ougoslaves concernant la Ca-
rinthie et les rép arations. Belgrade de-
mande l'annexion de la maj eure p artie
de la Carinthie, celle du sud , 150 mil-
lions de dollars de rép arations et la
restitution des biens culturels p illés
p ar les nazis. Les puissances occiden-
tales se sont toujours opposées et con-
tinuent à s'opp oser catégoriquement à
ces prétentions y ougoslaves, sauf la
dernière, tandis que les Russes les ont,
j usqu'ici, soutenues non moins catégo-
riquement. C'est à leur suj et que la si-
tuation vient de subir un changement
sur lequel les dirigeants p olitiques au-
trichiens paraissen t p lacer de sérieux
esp oirs.

Et à ce point de vue les déclarations
faites vendredi dernier à Berne, devant
les représentants de la presse suisse et
étrangère, par le chancelier Dr Figl , à
l'occasion de sa visite officielle en
Suisse, revêtent une importance excep-
tionnelle. Nous savons qu'elles ont été
très remarquées dans les milieux di-
plomatiques étrangers qui en ont fait
rapport à leurs gouvernements. C'est
qu'en ef f e t , peu de j ours avant la ve-
nue à Berne du chancelier autrichien,
la bombe de Bucarest avait éclaté,
créant une situation nouvelle dont les
conséquences sont encore obscures et
imprévisibles, mais qui p ourraient tou-
cher directement t Autriche, si à la suite
de la rupture Kominform-Tito la Russie
se trouvait amenée à ne plus appuyer
les revendicati ons yougoslaves sur
Trieste, sur la Carinthie méridionale
et diànis la question des réparations.
(Suite page 3.) Pierre GIRARD

JLos 'TTU^CICS 
VM p ar MU de ses JvAtnftfufs

L'autre bout de la lunette...

Nous avons reçu dun concitoyen
oui habite Los Angeles 'depuis de
nombreuses armées les lignes suivan-
tes que nous publions très volontiers :

« L'Impartial » du vendredi 2 juillet
dernier a publié un article de M. Jean
Blaisy sur Los Angeles qui nécessite
de la part de votre correspondant
occasionnel quelques rectifications.

Un j ournal, dans 1e sens le plus
élevé du terme, est un moyen de ré-
pandre la vérité ; un jou rnaliste, par
conséquent , doit à ses lecteurs et se
doit à lui-même d'exprimer cette vé-
rité telle qu'elle existe et surtout de
parler en connaissance de cause. Il
s'agit moins, en effe t, dans le cas par-
ticulier , de décrire en quel ques lignes
une grande ville avec laquelle l'auteur
de l'article n'apparaît certainement
pas famii'.ier . que d'essayer de com-
prendre des moeurs et des coutumes
quelque peu différentes des nôtres,
d'analyser sans parti-pris et de pré-
senter gens et choses sous leur j our
véritable.

Une population qui a quintuplé
en vingt-cinq ans

J'habite Los Angeles depuis 25 ans;
elle avait, en 1923. environ 600.000
habitants ; je l'ai vue devenir une mé-
tropole de 2 mrilions 750.000 âmes.
C'est le chiffre de sa population à
l'heure actuelle, qui n'est du reste
qu'approximatif , les derniers chiffre s
die recensement datant 'die 1940 et le
prochain n 'étant prévu que dans deux
ans. Cette population est répartie sur
tin vaste territoire, équivalant proba-
blement aux trois quarts de la super-
foie du canton de Neuchâtel . A part
les édifices des administrations fédé-
rales, du comté et de la vÉe. les

grands magasins, les fabriques, les
bureaux, les appartements, la ma-
j eure partie des maisons où vit la po-
pulation 'sont des milliers de cottages
avec l'espace nécessaire pour y culti-
ver un j ardin et soigner quelques ar-
bres fruitiers.

Et c'est oe qui fait de Los Angeles
une ville probablement uniqu e au
monidle : plutôt un immense village
enfoiui dans une verdure luxuriante de
palmiers, d'orangers et d'une quan-
tité d'autres arbres dies régions semi-
tropicales. Ces cottages , les « Califor-
nia bungalows ». sont les habitations
de la maj orité des « Angelenos », ceux
qui forment la base solide et durable
de la population. Ces gens-là vivent,
travaillent , ont les mêmes aspi rations,
les mêmes désirs, éprouven t les mê-
mes joies, souffrent des mêmes dou-
leurs que le Chaux-de-Fonnier lie plus
authentique. Seuls, les moyens d'ex-
primer leurs sentiments , les conditions
die travail et de climat sont , dans une
certaine mesure, différents de ceux
qui vous sont familiers.

(Voir suite p age 3.)

La collection Churchill s'enrichit...

M. Churchill, le populaire homme d'Etat
britannique, n'a pas que ses fameux ci-
gares comme signe distincti f , mais sa
collection de chapeaux très renommée
elle aussi ! En effet , l'ex-Premier pos-
sède une collection impressionnante de
couvre-chefs venanij de toutes les contrées
du monde. Or, dernièrement, sa collec-
tion s est encore augmentée d'une unité,
le sombrero que la gitane espagnole
Carmen Amaya est venue apporter en si-
gne de reconnaissance au grand homme
d'Etat. — On voit , sur notre photo ,
Carmen Amaya remettant le chapeau à

Mme Churchill.

Le blocus de Berlin

On sait que, pour ravitailler la capitale allemande, l'aviation britannique fait
en ce moment des efforts fantastiques c'est un nombre incalculable d'appa-
reils de la R. A. F. qui , chaque jour, e rendent à Berlin. On voit jus tement,
en haut, une escadrille de « Hastings ,-. quadrimoteurs prête à quitter le sol
En bas : Le général Kwaschnin {\'\\- urne qui organise le blocus de Berlin)
s'entretenant avec un ouvrier de chemii de fer , chargé d'entreprendre les tra-
vaux de réparation non loin de Magde bourg, là où justement le trafic ferro-

viaire a été interrompu I

Les réflexions du sportif optimiste
Trop de morts aux Grands Prix de Berne. — Un extraordinaire
Tour de France. — Pour la joie des tireurs.

(Corresp ondance Part, de « L impartial ».

Genève , le 8 juillet.
Il est indéniable que le sport motorisé

attire la grande foule. Chacun s'en ré-
j ouira , car de la compétition jailli ssent
toutes tes amàUoraUoivs que l'on trouve par
¦la suite sur les voitures de tourisme. La
course est un banc d'essai nécessaire, in-
dispensable. Qu'elle communique en môme
temps aux spectateurs, ce grand frisson ,
tant mieux! Mais en aucun cas elle lte doit
être cause d'une hécatombe. Il est parfai-
tement inadmissible qu 'un circuit cause
trois morts ct un grand blessé, après en
avoir occasionné quatre l'année pré-
cédente , sans parler des plus aimctens, Gil-
bert in . Hamilton et autres motocyclistes.
0>n dira que les organisateurs ne sont pas
fautifs. C'est vrai. Ils ont fait les choses
le mieux possible. Mais quand , aux essais,
deux grands champions , parmi les plus
célèbres de leur spécialité, se tuent on
'fait 'quelque chose, n 'importe quoi ! La
pluie , la visibilité mauvaise, les routes
glissantes par l'accumulation de l'eau sur
'.es feuilles des arbres de la forêt , tombant
ensuite par petits paquets gluants sur la
chaussée, sont là éléments importante. Mais
H est bon de se rappeler que lorsque ce
circui t lut créé, la formule internationale
des voitures de course n 'était pas la mê-
me qu 'à ,1'heure actuelle. Les bolides al-
laient moins vite et pesaient beaucoup p,!us
lourd. Quand Mercedes et Auto-Union se
députaient la palm e, leurs machines pe-
saient autour de 1800 kilos. Elles adhé-
raient au sol par leur poids. Auj ourd'hui
la balance indique de 700 à 800 kilos et la
puissance is'ast considërafoleimen.t accrue
par rappor t au poid s. Dans les condi tions
de mauvais temps sus-indiquées les engins
ne tiennent plus. Ils quittent facilem ent la
route, font de terribles embardées mal-
gré toute l'adresse du conducteur.

Après avoir emmené Tenu» et Varzi . les
organisateurs auraient dû faire quelque
chose. 0,n l'avait bien fai t à Qenève ef

a Lausanne. Ils auraient dû imstailler des
chicanes pour forcer les concurrents à ra-
lentir. 11 fallait trouver le moyen de les
obliger à un e moyenne moins élevée. On
n'a voulu croire qu 'à la fatalité , voilà où
on en esit ! C'est encore miracle si le cas
Trintiignant n 'a pas fait d'autres victimes.
Proj eté en l'air pendant que passait Som-
mer, touché par Manzon qui n'avait pu
l'éviter au sol , occasions ant une collision
entre le prince Bira et Farina , le .malheu-
reux coureur français fut emporté dans
un piteux état. Aux dernières nouvelles,
il n'aurait que plusieurs côtes brisées et
une commotion cérébrale, mais non une
fracture du crâne. Tous ces coureurs ont
eu plus de chance que les trois victimes,
dont l'infortamé Christian Kaiutz , le meil-
leur coureur d'automobile que la Suisse
ait jamai s eu. Littéra lement en/fermé dans
sa machine qui s'était pirée en deux sur
lui, il a fallu," à l'hôpital , le sectionner
pour le libérer....

(Suite p ane 3.) SQUIBBS.

/ P̂ASSANT
Rochefort, le célèbre polémiste, affir-

mait que la France est peuplée de 48
millions de sujets, sans parler des su-
jets de mécontentement...

Les femmes qui travaillent ne sont
pas loin de partager cette opinion en ce
qui concern e leur assujettissement..

D'une enquête qui vient d'être faite
en Suisse, il résulte que 68% des fem-
mes accomplissent leur travail unique-
ment pour gagner leur vie. Ce sont les
trois quarts des employées de bureau, la
majorité des couturières et la quasi to-
talité des ouvrières d'usine. 32% y trou-
vent un intérêt réel : à savoir les fem-
mes exerçant une profession libérale et
les travailleuses sociales.

Une autre statistique établit qu'un
nombre infim e de femmes désireraient
ne plus travailler (ce sont surtout des
femmes âgées qui auraient bien droit
au repos) . En revanche, le 71 % aime-
raient à changer de métier, et surtout
en trouver un qui leur permette de don-
ner mieux cours à leur féminité. C'est
surtout le ménage, les enfants, les car-
rières éducatives, sociales ou artistiques
qui les attirent. Et l'enquête conclut: «La
femme a besoin, en effet, de mettre au
service de son travail non seulement son
intelligence, mais aussi son coeur. C'est
pourquoi le travail de bureau, par ex-
emple, et le travaiil en fabrique, ne par-
viennent guère à la satisfaire. Aussi est-il
indispensabl e que celle qui exerce un
métier de ce genre puisse trouver, à côté
de son travail , d'autre» centres d'intérêt.
Comme le remarque une femme profes-
seur, un seul travail ne comble jam ais
toutes les aspirations de la femme. »

Que pensent mes lectrices de ce pro-
blème ? Et sont-elles d'accord en prin-
cipe avec les chiffres cités plus haut ?

Si tel est le cas je leur dirai pour les
consoler que beaucoup d'hommes sur ce
point-là éprouvent les mêmes sentiments
et que le mécontentement ou l'insatisfac-
tion exprimés, ne sont pas spécifique-
ment féminins.

Ce qu'il y a de curieux toutefois, c'est
que j 'ai entendu pas mal de ménagères,
qui ne travaillent ni au bureau ni en fa-
brique, exprimer l'opinion que leur vie
est terne, manque de relief, s'avère dé-
pourvue de tout élan et de toute diversité !
D'où j 'ai déduit que ce pacha qui était
chaTgé de trouver la chemise d'un hom-
me heureux aurait tout autant de peine
etc., etc.

Toutefois je reconnais que cette tâ-
che-là, comporterait peut-être plus d'im-
prévu et d'agrément...

Le père Piquerez.

Le mauvais temps die ces derniersj ours a causé de gros ravages parm i
les cultures de toute la région de
Sienne. Les récolites die blé. de raisin
et des olives sont considérées comme
perdues, en grande partie. Les dégâts
sont évalués à plusieurs centaines de
milioua de lire*.

LA REGION DE SIENNE RAVAGEE

PRIX  D ' A B O N N E M E N T
Franco pour la Sulste Pour l'Etranger

1 AN Fr. U.— 1 AN Fr. 56.-
é MOIS » 13— « MOIS » 29.—
3 MOIS <-50 ! MOIS 15.—
1 MOIS » 2-25 1 MOIS 5.75

T A R I F S  R É D U I T S  P O U R  C E R T A I N S  P A Y S

PRIX DES A N N O N C E S
LA CHAUX-DE-F ONDS 14 CT. IE MM.
CANTON DE NEU CH A T E L / 3 U R  A B E R N O I S  17 CT. LE MM.
Régie extra-régionale «Annonces-Suisses» S.A., Genève et suce.
S U I S S E  ¦ 19.5 CT. LE MM.
RÉCLAMES 75 CT. LE MM.
( M I N I M U M  D E  2 5  M I L L I M È T R E S )

Des ossements fossiles d'un homme
et d'animaux ayant vécu il y a 150 à
200.000 ans viennent d'être découverts
par l'archéologue soviétique Dimitri
Lova qui effectuait des fouilles dans
la région de Samarkand.

Les ossements humains doivent être
ceux d'un sinanthrope, l'être humain
le plus anciennement connu jusqu'à ce
j our, et dont la première découverte a
été effectuée en Chine.

DECOUVERTE D'OSSEMENTS
D'UN SINANTHROPE

Un étudiant de Trente s'est tué en
faisant une chute de troi s cents mè-
tres dans un précipice alors qu 'il ten-
tait avec un ami l'escalade de la Pa-
ganeffl a. L'alpiiniste devait communi-
quer à sa mère la nouvell e de son
arrivée au sommet de la Fagameffla au
moyen de la station de radio de l'aéro-
nautique, mais c'est pour apprendre la
mort de son fils qu'elle se miit à l'é-
coute.

UNE CHUTE DE TROIS CENTS
METRES

Aphorisme de pochard
— Ecoute bien que j e t'explique...

Quand le ciel est gris, c'est signe
d'eau, mais quand t'es gris , c'est signe
de vin...

Echos



A vendre ' ̂ ,V-
joints. — S'adresser Collège
8, au ler étage , à droite.

11967

A vendre ssKKJ
modes, bibliothèque, pous-
settes, canapé, chaises, vélos
d'homme, moteur Va HP, al-
ternatif , 220 volts chez M. M.
Robert, rue du Parc 17.11954

On demande ru:
bler chalet, armoire à habits,
buffet de service, chaises,
table, lit ou divan, lino, fau-
teuils, buffet de cuisine, ma-
telas, potager émaillé , ber-
ceau moderne, un poste de
radio. — Ecrire avec prix sous
chiffre B. M. 11940 au bureau
de L'Impartial. 11940

lïIOlBlIP l5i
neuf, à vendre Fr. 220.—.
S'adresser rue des Arbres
20 12080
Dfflt_Sfl_in abois , 3 trous ,
r UIaytSI bouilloire et
four, armoire à 2 portes sont
à vendre. Tél. 2.33.66, Kios-
que de la Charrière. 12065
B jr 6 à 10 C. V.,
A HT A pas antérieur
MU IU à l937, en par-"¦¦ ¦W fait état> est
cherchée.Paiement comptant.
— OHres CASE POSTALE
11619. 12111,

fiulpili)!!, S5ponî?à-
vail à domicile. Bon travail
assuré. — Faire offres avec
prix sous chiffre A. G. 12106
au bureau de L'Impartial.

incSïll
fait état , demandé. — Offres
détaillées avec prix sous chi f-
fre A. B. 12081 au bureau de
L'Impartial.

I PQÇ IUPII QP P°ur lou'iéesLGddlVt iUdG régulières est
demandée au buffet C. F. F.
La Chaux-de-Fonds. 12054

P 
s'occuperait d'un bébé
de 2 mois pendant la

journée, saut le dimanche.
Bons soins exigés. — Ecrire
sous chiffre L. O. 12075 au
bureau de L'Impartial.

On demande __ %*£.
ge pour faire des heures. —
S'adresser rue du Grenier 14,
au rez-de-chaussée. 12112
Phamhno Jeune homme sé-
UlIctlIlUI 0. rieuX( travaillant
à la poste, cherche de suite,
chambre meublée. — Ecrire
sous chiffre A. V. 12076 au
bureau de L'Impartial.
Phamhno meublée est de-
UlldlllUI G mandée par mon-
sieur sérieux. Paiement un
mois d'avance. — Ecrire sous
chiffre A. M. 12057 au bureau
de L'Impartial.

Jeune homme %?%£$£.
sérieux, cherche famille qui
le prendrait en pension pour
les repas de midi et soir. —
Téléphoner au 2.21.35 à M.
Magnin , entre 8-12 h. 12064

Appartement ?oeu.e,pl
dé

c.e8'
pendances, serait échangé
contre un de 4 à 5 pièces.
— S'adresser à Mme Schenk,
rue du Progrés 69. 11959

fihamhrtp meublée, si pos-
U lldlll U I B Sible près de la
gare est demandée de suite
par conducteur C. F. F. —
S'adresser au bureau du sous-
chef de gare C. F. F. 11957
Phamhno Jeune homme sé-
blJdlllUl ti. rfeux, cheiche
chambre meublée, au plus
vite. — Ecrire sous chiffre
J. H. 11975 au bureau de
L'Impartial.

Chambre mT̂ Tsi al
louer à monsieur sérieux. —
S'adresser au bureau de L'Im-
partial. 11920

A lnuon belle chambre avec
lUUt il pension. —S'adres-

ser Crêt 24, an 2me étage, à
gauche. 11853
Phamhno indépendante non
UllalllUI C meublée au cen-
tre est à louer de suite à de-
moiselle. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 12058

A lnuon chambre non meu-
IUUCI blée, indépendante

à personne de toute moralité.
— S'adresser Moulins 4, au
rez-de-chaussée, à gauche.

12110
Tonriom Allegro en très bon
I dllUGlII état a vendre. Belle
occasion. — S'adresser chez
Marcel Béguin, Postiers 27.

A UPniipp un vél° dame, à
VBHUI B l'état de neuf. —

S'adresser à M. Voisin, rue
Dr Kern 5. 1198b

A uanrlno I vél° homme, 3ÏCIIUI C vitesses, en par-
fait état d'entretien, cédé à
bas prix, cause de départ. —
S'adresser à M. Edmond Keh-
rer, Crêtets 73. . U9t>7
IfpJn dame, à vendre, chro-
IGIII mé, changement de vi-
tesses, fr. 220.—. S'adresser
Station Taxi, Gare C F. F.

11970

A UPnrlPP Poussette belge
VBHUI B f,. 90.—, pousse-

pousse fr. 50.—, le tout en
bon état. Téléphone 2.46.05.

11969

A upnrlfip une PMue de
VBHUI 6 chauffe, électri-

que, courant alternatif 25 fr.
— S'adresser Epargne 10, au
ler étage. 12122

A UPnrlPP Poussette et pous-
vonui c se-pousse en par-

fait état. — S'adresser Suc-
cès 17 a, au rez-de-chaussée.

PnilQÇpttp Royal-Eka, bleu
ruilOùGUB marine, à ven-
dre avantageusement. — S'a-
dresser Temple-Allemand 27,
rez-de-chaussée droite.

UpnrlPP Pousse-pousse
ICIIUI c bleu-marin avec

garde-boue fr. 90.—. S'adres-
ser M. Paul Perret, me du
Nord 127. 11971
Pamninn Tente 2-3 places,
bdlllUlliy avec tout le ma-
tériel de camping, état de
neuf, est à vendre. — S'adr.
dès 19 heures, Prévoyance 90,
au sous-sol. 12016

A upnrlpp nn beau p°,aeerVCIIUI G bois et gaz com-
biné, gris, émaillé, marque
« Echo », en parfait état —
S'adresser chez M. A. Hugue-
nin,' A.-M. Piaget 69. 12114

Employée
de fabrication

connaissant la mise
en chantier, la ren-
trée et la sortie du
travail , cherche chan-
gement de situation.
Adresser offres sous
chiffre C. R. 11934 au
bureau de L'Impar-
tial.

MARIAGE
Dame sympathique, présen-
tant bien, de goûts simples,
bonne ménagère, désire con-
naître monsieur sympathique,
commerçant ou situation sta-
ble, 48-58 ans. 12001
Case transit 1232. Berne.
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N E U C H A T E L
Du 30 juin au 19 juillet 1948

Facilités de transport: se renseigner dans les gares

, 
Lundi 12 juillet, CORTÈGE OFFICIEL, 5000 participants

Un demande un

Faiseur d'étampes
très qualifié, pour horlogerie,
au courant des étampes à recti-
fier. Bon salaire.

Faire offres sous chiffre A. M.
12050 au bureau de L'Impartial.

COMBUSTIBLES
en tous genres

Briquettes ™ô™ • Anthracite - Coke
Boulets - Bois de foi/ard et sapin

Henri ULLMO -r*-
Profitez des prix d'été

_____Ë______C______^______L *̂ t̂ ^̂ ^^̂ ^̂ PWBËUB Ĵ̂ ^̂ ^S|̂ j
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'6S brûlures, angoisses, tous
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poudre 
et en tablettes 

Fr.195 
et

^^ _̂_^_^  ̂ 3.65, Icha compris.

soulage rapidement

NOUS CHERCHONS

chambre et pension
pour jeune Anglais désireux de
se perfectionner dans la langue
française. — Faire offres à

FABRIQUES MOVADO

j  V
N'oubliez pas au

Comptoir de Neuchâtel
de vous arrêter à la

Pinte des Propriétaires-encaveurs
de La Coudre-Hauterive
pour savourer là, 8 des meilleurs crûs de
Neuchâtel 1947.
Après dégustation demandez prix de gros
de votre favori au tenancier '« l'ami
Minous >
Restauration soignée
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Your messieurs

ON CHERCHE

Femme de ménage
pour 2 matinées par semaine.

S'adresser rue Numa-
Droz 145, au 3me étage, à
droite. 12063

Horloger complet on
cbef de fabrication

soucieux de se créer une si-
tuation indépendante est re-
cherché comme collabora-
teur actif en vue de la repri-
se éventuelle ultérieure d'u-
ne entreprise convention-
nelle. Apport de capitaux
désiré.
Offres sous chiffre SA 730 X
à Annonces-Suisse S. A.
Bienne. 12090

A louer
appartement neuf

3 chambres, tout confort. Vue
unique. Eslavayer-le-Lac.

Ecrire sous chiffre PI5960 F
à Publicitas Fribourg.

Aspirateur
à vendre par hasard, très
puissant, belle occasion ,
150 francs seulement.
Tél. (039) 2.56.36.

A louer à Cortaillod
pour l'été,

apparient meublé
de 2 éventuellement 3 pièces.

Offres sous chiffre P 4756N
à Publicitas Neuchâtel.

occasion unique
Pour cause de double
emploi je vends au
plus offrant ma

SIMCA 8
28.500 km. entière-
ment revisée, en
parfait état de mar-
che, disponible de
suite. S'adresser à B.
Perrochet, Beaure-
gard 33, Serrlères
TéL (038) 5.19.68*

On cherche è acheter

petit vélo
pour garçon de 7 ans.

S'adresser rue Numa-
Droz 145, au 3me étage, à
droite ou téléphone 2.39.06.

15062

Importante administration cherche
une

capable, douée et d'initiative, bien
au courant des travaux de bureau,
un

opp Kentù (o)
auquel elle offre la possibilité d'ef-
fectuer un excellent apprentissage.

Offres écrites sous chiffre O. O.
12025 au bureau de L'Impartial.

S J

Groupement de producteurs de films
cherche 150,000 francs en commandite.
Gros intérêts, toute garantie, rentabilité
assurée pour plusieurs années. Intermé-
diaires s'abstenir. — Faire offres sous
lettres H. M. , Case postale 192 Rive ,
Genève.

Technicien- mécanicien
30-45 ans, ayant expérience de la
fabrication de série en petite méca-
nique de précision est demandé
pour de suite ou date à convenir.
Conditions intéressantes à person-
ne capable.
Faire offres avec tous détails sur
postes déjà occupés sous chiffre
L C. 12043, au bureau de L'Impartial



Soulagement et espoirs autrichiens
Le discours du chancelier Figl à Berne

(Suite et f in}

Le principal obstacle à la conclusion
du Traité d'Etat avec l'Autriche pour-
rait ainsi se trouver supprimé. Il est
permis de supposer que le Dr Figl
n'aurai t pas tenu à Berne des paroles
aussi précises et aussi courageuses si
l'affaire Tito n'avait pas suTgi. Cette
sensation lui a permis, d'une part de
formuler avec une fermeté sans équi-
voque la position du gouvernement au-
trichien- dans la question de Carinthie,
d'autre part d'attribuer à l'Autrich e le
rôle d'un lien entre l'Est et l'Ouest.
Telle est la véritable p ortée du dis-
cours Figl et il convient d'en retenir
les principaux passages, car nous en
entendrons vraisemblablement de nou-
veau p arler.

« L'Autriche, a-t-il dit . est po ur ain-
si dire le seul thème sur lequel les
quatre grandes p uissances aient p our-
suivi des conversations positives.
L 'Autriche est p our ainsi dire le der-
nier lien entre t'Est et l 'Ouest . Nous en
sommes heureux, car nous considérons
comme notre devoir d'intervenir com-
me médiateurs dans les contrastes
existants entre l 'Est et l'Ouest. Nous
croyons p ouvoir beaucoup mieux jouer
ce rôle intermédiaire dans un Eta t libre
et souverain. Nous savons que nous
devons consentir de lourds sacr if ices
pour la conclusion du Traité d'Etat ,
mais il est un p oint sur lequel aucune
concession n'est po ssible de notre p art.
L'Autriche n'a jamais déclaré la guerre
à la Yougoslavie ; en conséquence la
Yougoslavie n'aura j amais le droit de
nous réclamer des réparations. La po-
pulation' de Carinthie est autrichienne
et c'est pourquoi pas un mètre carré
de territoire autrichien ne sera cédé à la
Yougoslavie. » Le chancelier a annoncé
qvCvne note avait été envoy ée il y a
quelques semaines à Moscou p our ex-
poser une f ois encore le po int de vue
autrichien concernant le « Staatsver-
trag » et tenter de remettre en marche
les p ourp arlers, interromp us à Londres
au début de j uin. U sera intéressant de
voir si les derniers événements poli-
tiques à l 'Est engageront les Soviets

à repondre à la note autrichienne et
dans quel sens. Quelles seront les
réactions du Kremlin aux critiques ou-
vertes adressées, d'une tribune instal-
lée à l'étranger, à la politique russe à
l'égard de l'Autriche et des méthodes
d'occupation soviétiques ?

Par ailleurs les milieux politiques
autrichiens doivent rester prud ents car
nous sommes loin de connaître tous les
dessous de l'af f aire  de Bucarest et l'on
p eut toujours se demander quelle part
de manœuvre se cache sous l'excom-
munication bruyante du maréchal Tito
au suj et de laquelle les milieux du
Kremlin restent extrêmement réservés,
ce Qui devrait être retenu. Et puis,
quelle que soit une éventuelle orienta-
tion nouvelle de l'U. R. S. S. envers
l'Autriche, cette dernière n'en restera
pas moins la voisine de la Yougosla-
vie. Elle aura naturellement le plus
grand intérêt à entretenir avec elle des
rapports de bon voisinage et à s'ef f o r -
cer de régler amiablement toutes les
questions litigieuses entre les deux
p ays.

En attendant, l'Autriche n a touj ours
pa s recouvré son indép endance et l'oc-
cup ation f ai t  p eser sur elle une lourde
hypot hèque. Pour 1948. le Conseil allié
de Vienne réclame près de 600 millions
de shillings pour frais d'occupation, ce
qui représente le 10 Xâ % du budget
total de la République. Cest pourq uoi
le chancelier Figl, dans une récente
note au Conseil allié, notif ie le ref us
du gouvernement f édéral de continuer
à supp orter les f rais d'une occup ation
militaire que rien ne j ust if ie  et dont il
n'est p as resp onsable. « A quoi bon,
s'est écrié le chancelier au cours d'une
manif estation p ublique à Vienne, de-
mander l'aide du p lan Marshall, si nous
devons dép enser des sommes aussi
considérables à des f ins pa rf aitement
sup erf lues ? »

On ne p eut que donner raison au
Dr Figl et esp érer que les lueurs d'es-
p oir au'on p eut auj ourd'hui p ercevoir
à l'horizon autrichien deviennent
pr omptement des réalités.

Pierre GIRARD.

Les réflexions du sportif optimiste
" Trop de morts aux Grands Prix de Berne. — Un extraordinaire
Tour de France. — Pour la joie des tireurs.

(Suite et f in)

I! n'y avait pas de plus charmant gar-
çon . Fils unique d'une mère vivant à Zoug,
i". avait servi comme pilote d'essai aux
Etats-Unis , pendant la plus grande partie
de la guerre. Dams les airs, pour la cause
alliée, il avait risqué mille fois sa vie. Il
s'en était tiré sans une égratignure , sau-
tant des dizaines de fois en parachu te !
Jusqu 'au dernie r moment , on ne savait pas
s'il partirait , car La machine de Plate avait
été louée à Tarui.fi. Kraute offrit davan-
tage et prit le volant . H ailla à la mort ,
nou s privan t non seulement d'un, grand
siportif . .mais encore d'un véritable gentle-
man, un des plus « chics types » que nous
ayons connus dans notre carrière. Que sa
maman éplorée reçoive ici les condoléances
émues et respectueuses de tous '.es spor-
tifs suisses.

Qu'on imagi ne maintenant ce quadruple
malheur sur un circuit romand, à Lau-
sanne ou à Qenève ; que ne lirait-on. pas
dans oertaine presse ! Si les organisateurs
des bords du Léman enregistrent dans
leurs compétitions des moyennes moins
élevées qu'à Bern e, ils alertent aossi moins
souvent les pompes funèbres ou l'hôpital.
Désormais, sli l'on songe encore à organi-
ser des courses sur le circuit de TBrem-
garten, il faut en revoir toute l'économie
et, par die nombreuses chicanes, judicieu-
sement placées, obliger cas «poids lé-
gers > à ralentir. La leçon est terrible. L'é-
tranger, stupéfai t , j ette sur nous un re-
gard à la fois goguenard et sévère.

Un étonnant Tour de France
Quand , à la fin de la première étape.

Bartali endossa le maillot jaune , la plu-
part des sportifs pensèren t dans leur for
intérieur que c'était très normal et que
l'Italien , spécialement préparé pour la
grande 'boucle, n'allait plus s'en dessaisir.
Il a fallu déchanter. A vouloir j ouer les
grands seigneurs, les vedettes sont restées
à se regarder comme chien et cha t dans
le gros peloton , tandis que les j eunes s'en
donnaient à coeur joie , employant la tac-
tique qui avait si bien réussi à Kulbler au
Tour de Suisse. Aussi, à une ectciaption
près , le maillot j aune Changea-Wl régu-
lièrement de détenteur. En d'autres ter-
mes, ce n'est pas du tout le Tour de Fran-
ce que l'on attendait. C'est un Tour inédit,
original , qui proj ette au pnemier plan des
hommes sur lesquels on ne comptait ab-
solument pas, tel Lambrecht, Sciardis,
Engels, Mathieu , et qui relègue dans l'om-
bre les chevronnés et les favoris. Certes,
nous n'en sommes qu 'au premier quart ;
mais l'on peut se demander si les Pyrénées
et les Alpes permettront aux Bajrtali ,
Robic, Fachleitner et autres Vietto de rat-
traper près d'une demi-heure ? Les nou-
veaux qui sont au commandement ne se
laisseront pas faire. Us vont s'organiser
©t qui nous dit que, parmi eux, ne se trou-

vent pas un ou deux grimpeu rs qui seront
la grande révélation du Tour 1948, comme
Robic et « Fach » furent celles du Tour
1947 ?

L'épreuve de cette année , c'est la relè-
ve ; ce sont les jeunes, reprenant des mains
de leurs aînés , le ¦flamibeau du succès et le
portant à leur guise.

Un tir excep tionnel
Le sport helvétique par excellence est

incontestablement le tir. Faut-il remonter
aux compôtililioms là Vartoaiète dont les
Waldstaetten , à l'époque de la fondation
de la Confédération étaient déa" à si
friands ? Faut-â! rappeler que de nos j ours
encore le « Rnabenschiessen » de Lucerne,
à la même arm e, passionne régulièremen t
chaque année toute la j eunesse des cinq
premiers cantons ? Rien d'étonnant donc
à' ce que, dans le cadre des manifestations
sportives du Centenairâ neuchâtelois , il
ait été prévu un grand tir cantonal . Com-
me la même manifestation s'était déroulée,
lors du Cinquantenaire, à Neuchâtel., il
était normal qu 'elle fût , cette fois , .organi-
feée à La Chaux-de-Fonds. Le tir débutera
demain, pour durer jusqu'au lundi 19 j uil-
let et réunira , bien évidemment, l'élite des
tireu rs suisses qui se 'réj ouissent tou t par-
ticulièrement de prendre le chemin des
Mon tagines neu châteloi ses.

Le budget de la compétition atteint le
montant considérable de 330,000 francs sur
lesquels on compte 120,000 francs de do-
tation . Il y aura 40 cihles à 300 mètres et
10 à 50 mètres. Pour le pistolet , toutes les
dispositions utiles ont été également pri-
ses. Grâce au comité d'organisation , le Tir
cantonal s'annonce comme l' une des prin-
cipales attractions du Centenaire lui-mê-
me, ce qui n 'est pas peu dire , car il est
bon de rappeler, pour clore, que les tirs
cantonaux iieuchâtelois ne sont pas mon-
naie courante et qu 'il en est mis un sur
pied environ tous les vingt-cinq ans ! Voi-
là pourquoi celui de 1948 présente , à la
fois , un si grand attrait et un si grand
intérêt !

SQUIBBS.

Les élections finlandaises

Comme on s'y attendait , les élections fi nJandaises ont apporté un fort recul des
démocrates populaires — nom sous leq uel il faut reconnaître les communistes
:— les bénéficiaires de ces élections et ant les agrarien s qui seront probable-
ment chargés de former le nouveau gou vernement. — Notre photo : Le préaident

Paasikivi aux urnes.

JLos <é\i\qe\es vu p ar un de ses furoitAuts
L'autre bout de la lunette...

( Suite et f in)
Ce que les « Angelenos » ne font pas
Non. n'en déplaise à M'. Blaisy. les

hommes die Los Angeles ne vont pas
à l'opéra en chemise-polo, ni les fem-
mes aux enterrements en « shorts » ;
ils ne mangent pas avec les piedis sur
la table et ne conduisent pas leurs
automobiles comme des forcenés : et
lorsqu'un Hollywoodien écrase un
piéton , la police ne lui laisse guère le
temps de marquer une coche die plus
à son volant ! Ouant aux escrocs, aux
ivrognes, à toutes les épaves humai-
nes, nul pays, nulle vaille n'en peut
revendiquer le monopole ; ils sont
partou t et de tous les temps.

Journellement ie circule, et depuis
nombre d'années, en automobile dans
les nues die Los Angeles et des ciitéis
a voisinantes ; je n'ai pas encore pu y
rencon trer un seul de ces petits In-
diens et Cfmno;s j ouant tout nus dans
la poussière. Quelle absurdité de croi-
re que de telles choses seraient tolé-
rées ! Et le loufoque hollywoodien
dont parle l'auteur n'est troo souvent
qu'un rastaquouère européen , nouvel-
lement arrivé et qui n'a qu'un rêve et
qu 'un désir : devenir une « étoile »,
attiré par la magie du cinéma comme
un papillon par la lumière !

La Californie est un pays chaud
Sans dout e trouve-t-on là-bas quan-

tité de personnes habillées parfois
trop sommairement ; il est bon que les
lecteurs de « L'Impartial » sachent que
la Californie du Sud est un payis chaud
et que la jeunesse en particulier cher-
che avant tout son confort et ses
aises ; la mode l'intéresse peu, elle re-
cherche la liberté de mouvements et
sari't puiser dans le soleil la vie. la
force, la santé. Faut-ill donc que pour
satisfaire à certaines exigenoes de la
mode et d'une illusoire « respeetabi-
lity » mondiales, frisant parfois le ri-
dicule et du reste incessamment mo-
difiées, ils renoncent aux soins gra-
tuits de ce médecin suprême qu'est
l'astre du jour ?

Quant à l'affirmation qu 'il est im-
possible de trouver à Los Angeles une

personne qui y soit née. elle se passe
de commentaires.

Résumons-nous. L'homme, qu 'il ha-
bite dans les terres glacées du nord
ou sous les tropiques, qu'il soit riche
ou pauvre , quelle que soit sa croyance
ou sa couleur, est le même partout ;
il aspire au bonheur, à la paix, à la
sécurité. Il ne diffère que dans les
moyens qu'il emploie pour atteindre
son but ; et c'est ici la source, l'origine
des us et couiturnes, la raison même
de l'histoire. Parce que Los Angeles
et son plus fameux faubourg Holly-
wood n'ont pas des moeurs absolu-
men t identiques à celles qui vous sont
familières, il j i'en découle pas néces-
sairement que la vulgarité y soit mon-
naie courante ou qu'on puisse les qua-
lifier de centres de mauvais goût !

Soyons plus généreux, plus chari-
tables ; soyons justes et ne jugeons
j amais qu'en connaissance de cause.
Par dessus tout sachons respecter no-
tre semblable, ses habitudes, queilqu'é-
tranges qu 'elles puissent paraître. A
l'heure où l'on a tant besoin de s'en-
tr'aider, ill est pour le moins illogique
de froisser les sentiments de la popu-
lation d'une grande cité américaine et
de la comparer à une aggloméralron
de dieuiii-sauvages. De nombreux Suis-
ses y résident, ils y travaillent non
point seulement pour y gagner leur
vie, mais aussi et avec ferveur pour
faire connaître leur terre natale à
l'étranger. Ill importe de les seconder
dans leur tâche difficile et non point
d'en entraver l'exercice. Le respect
mutuel et la tolérance sont des ver-
tus suisses particulièrement nécessai-
res auj ourd'hui et nous les émigrés ne
réclamons ni louanges, ni sympaithie,
mais nous avons le droit d'exiger la
plus élémentaire justice envers les
pays qui nous donnent asile.

Edgar H. JACOT.

Ils n'attendront plus

Un commTiiiqué soviétique a déclaré dernièrement que la circulation des voyageurs
entre la zone soviétique et les zones occidentales était rétablie. Voici l'un des
postes de contrôle russe montrant , il y a quelques jours , la longue file d'autos
et d autobus qui, ensuite de l 'interruption de la circulation , devaient attendre,

Ils ont donc pu, heureusement , continuer leur route.

Inventions à vendre
En 1944. dit le « Reader's Digest »,

le commandement allié créa des équi-
pes chargées de suivre les armées
dans leur pénétration en Al lemagne et
de découvrir les secrets scientifiques
mis au point et utilisés par les Alle-
mands. L'Office des brevets allemands
avait caché ses archives dans une ga-
lerie de mine près de Herigen. Lors-
qu'elles furen t découvertes, ces pièces
encore lisibles étaient en fort mauvais
état et n'auraient supporté aucun
transport à la surface. Une équipe de
spécialistes se rendi t au fond de la mi-
ne pour en effectuer la reconstitution
complète par microfilm. Parmi les se-
crets ainsi arrachés aux Allemands se
trouve celui d'un appareil à rayons in-
frarouges utilisé pour voir clai r la nuit,
lîne machine à fr'sser la rayonne , d'un
rendement supérieu r à tous les mé-
tiers connus. Les archives de la « Far-
beuinidiustrie » ont livré les procédés
de fabrication de plus de 50.000 tein-
tures

Citons encore écrit la «Patrie Suis-
se la pasteurisation du lait par les
rayons ultra-violets, la production du
plasma sanguin synthétique à l'échelle
commerciale, etc.

Il faudra plusieurs années pour met-
tre toute cette documentation à la dis-
position du public. L'Office des servi-
ces techniques publie un bulletin heb-
domadaire avec la liste des brevets
actuellement disponibles. De la part
de savants, d'ingénieurs et d'hommes
d'affaires, les commandes affluent. En
principe, tous les secrets de guerre
deviendront accessibles à tous, moy-
ennant un paiement plus ou moins
considérable.

Vendredi 9 j uillet
Sottens : 6.55 L'anglais pan- la radio

7.10 Le salut musical. 7.15 Iniformations.
7.720 Variétés dans le style moderne. 11.00
Emission commune. 12.15 Avec nos spor-
tifs. 12.219 Signal horaire. 12.30 Marches
et choeurs mil itaires suisses. 7(2.45 Inifor-
mations, 12.55 Concours de vedettes. 13.05
Bimg Croslby et les Anidrew's Sj sters. 13.20
Deux valses. 13.25 Oeuvres de Beethoven.
16.29 Signal horaire. 16.30 Bmisslion com-
mune. 17.30 Deux compositeurs suisses :
Roger Vuataz et Alexandre Mottu. 18.00
Radio-Jeunesse. 18.20 Jeunesses musicales.
18.30 La femme et les temps actuels. 18.50
Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.05 A l'écoute
die la paix qui vient. 19.15 Iniformations .
1925 La voix du monde. 19.40 L'orchestre
Cedric Dûment. 20.00 Questionniez , on vous
répondra ! 20.20 Les Romances d'Estelle.
Pastorale de Florian. 21.15 Bille de Glown,
par Jacques Vannier. 211.35 Vingt minutes
avec André Messager. 21.55 L'Académie
humoristique, par Ruy Blag. 32.10 Jazz
hot. Sydney de Paris et Edmnmd Hall's
Blue Note Jazzmen. 22.30 Informations.
22.35 Tour de France. 22.40 Musique de
dansle.

Beromiinster .- 6.45 Informations. 6.50
Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disiques. 1229 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal ho-
raire. 16.30 Concert. 17.30 Pour les en-
fants. 18.00 Rythmes modernes. 18.40 Cau-
serie. 19.10 Chronique mondiale. 19.30 In-
formations. 19.40 Echo du temps. 20.00
Evocation. 21.00 Pour les Rhéto-Romanr
ches. 22.00 Informati ons. 22.05 Orgue

A Saint-Anthonien. dans le canton
des Grisons, la oetite Elisabeth , de la
famille Egli-Hartaann. âgée die 2 ans,
était sortie de son lit pour courir hors
de la maison. La pauvre petite est
tombée dans la fosse à purin. Lors-
que la maman voulut aller la cher-
cher dans la chambre à coucher, elle
ne lia trouva pas et se mit immédiate-
ment à sa reoherche et ce n'est que
quelques instants plus tard que l'on
découvrit le petit corps dans la fosse
à purin.

IMPRUDENCE FATALE

— Jusqu'à quelle heure vos bureaux
sont-iils ouverts ?

— Fichez de moi ?... Jusqu 'à l'heure
de la fermeture...

Personne aimable

Jeudi 8 ju illet
Sottens : 12.30 GamiaivaJ des animaux ,

Saint-Saëns. 12.45 Iniformations. 12.55 Val-
se Mayfai r , Eric Coates. 13.00 Les audi-
teurs sont du voyage. 13.10 Pierre Dudan,
compositeur et parolier. 13.30 Oeuvres de
Schumann. 16.29 Signal horaire. 16.30 Emis-
sion commune. 17.30 Musiique douce ryth-
mée. 17.50 Oeuvres de Jean Martinon et
Franois Poulenc. 18.10 Réflexions sur le
théâtre du XXe siècle. 18.20 Pavane. Fau-
re. 18.30 Problèmes suisses. 18.45 Suite
montagnarde No 1. E. de Ribauipierre . 18.55
Le micro dans la vie. 19.15 Informations.
Touir de France cycliste. 19.25 Le miroir
¦du temps. 19.40 Ma guitare et mes chan-
sons, par Vincent Scotto. 20.00 Le poids
¦d'un mensonge. Scénario d'Ayn Ramd. 20.30
A l'Auberge de la Bonne Antenne. Une
émission publique de chansons. 21.30 Con-
cert par l'orchestre de chambre du studio.
22.30 Iniformations. 22.35 Parce qu 'on en
parle...

Beromunster : 6.45 Informations. 6.50
Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal ho-
raire. 16.30 Concert. 17.30 Pour les en-
fants. 18.00 Concer t. 19.30 Iniformations.
19.40 Echo du temps. 19.55 Concert. 20.50
Comédie. 22.00 Iniformations. 22.05 Concert.

RADIO

Le 10 juillet,
les remboursements seront consi gnés à
l'adresse de tons caux de nos abonnés qui n'au
ront pas réglé leur souscription.
Evitez-vous des frais inutiles , acquittez
votre abonnement sans tarder.

Administration de
..L'IMPART IAL'

La Chaux-de-Fonds, chèques post. lVb/325;
Prix des abonnements : 3 mois Fr. 6.50-
6 mois Fr. 13.-.

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.
La Chaux-de-Fonds



Haiitia
Ella n'est plus gênante
depuis la découverte d'un
procédé de contention qui ne
comporte ni ressort, ni pelote.
Avec un bandage opérant
l'obturation complète de l'an-
neau herniaire, vous rede-
viendrez normal.
Essais gratuits tous les Jours.
C E I N TU R E S
V E N T RI È R ES
pour tous les cas de ptôses,
descente, éventration, suite
d'opération chez l'homme et
chez la femme.
Fabrication soignée de
SUPPORTS PLANTAIRES,
D'APPAREILS ORTHOPÉ-
DIQUES, JAMBES et BRAS
ARTIFICIELS, CORSETS,
BAS A VARICES 22676

$U&ef u
Bandagiste. Tél. 5.14.52
Saint-Maurice 7. -Neuchâtel

Nouveaux prix
Le Combiné meuble pratique
à plusieurs usages à 460.—
550.- 570.- 640.- 720.-
Divans-couche mod. 280.—
Salons complets 650.- 770.-
Couches avec entourage
Entourage de couche 330.-
Fabrication de tous modèles
selon dessins et dimensions
Biblio thèque vitrine 150.—
Secrétaire moderne 230.—
Secrétaire simple IlO.—
Commode moderne 145.—
Buffets de service combiné

650.—
Buffets de service galbés

440.—
Bureaux d'appartement

295.—
Bureaux commercial. 350.—
Table dactylo 3 tiroirs 90.—
Petits classeurs 80.—
Armoire mod. 1 et 2 portes

135.—
Armoire mod. 3 portes 350.-
Armoire noyer 3 portes 480.-
Couches métalliques avec

protège-matelas toutes di-
mensions 150.— 180.—

Divans turcs 80.— 130.—
letées, Couvertures de laine
Descentes de lit, tapis de

milieu
Rideaux, tissu d'ameublement
Meubles de cuisine, etc.
Ebénlsterle - Tapisserie

A. LEIÏE1ERG
Grenier 14 Tél. 2.30.47

MOTO
Rud ge 500 TT, complètemeni
revisée, taxe et assurance
payées, est à vendre.
S'adresser rue du Grenier 24
chez M. Hubscher , tél. 2.18.14

Admin. de .l'impartial "
Chaque:, è*»v '2t «~i- i£
loslaux iWO <9__&3

\̂ *r
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29, rue Léopold-Robert

Pour partir en vacances n'oubliez pas de prendre un

Chapeau «Touriste »
solide, pratique et agréable

BEAU CHOIX de pullovers pure laine

Les ailes britanniques
font le tour du monde

_..iwi JLI P-to-W qsi appriKat leur irritier à rade école et qui pilotent

«¦jcwrifbu- les appareils des figue* momfiales _*it___a_kp_e*. Voos

wayagwei lapÉkmeot, confortablement des principales «Se* d'Europe

k hCOd-W dm Londres aras principales ville* des __oq continents.

_¦__¦ k Londres par BEA — de Londres en Amérique da Nord et
¦

fBapta Britannique par BOAC, on «a Amérique du Sud par BSAA.

UU {FM - B O A C .  B S A  A
T M H B R I T I S H A I R W A Y S

Renseignements et location auprès des bureaux dé voyages et de là" Swissair "

BRÎTISH E08OPBA.H AtKWAYS

BahnhofetiasCT 3_, ZSrich/Aéroport de Cointrin , Genève

Huile de chauffage
MAZOUT S.A.
LA CHAUX -DE-FONDS

Jean AESCHLIMANN fils S. A.
Louis BONI , Terreaux 15

Tél. 2.24.02
Charles FRUTSCHI, Chantier

du Grenier , Tél. 2.43.871
Maison MEYER-FRANCK ,

Ronde 23, Tel, 2.43.45
Maison ULLMO, Collège 18,

.Tél. 2.12.82

Livraisons rapides al consciencieuses

I A VENDRE

Pontiac
6 cyl., 17i/a HP, roulé
36,000 km., peut être
transformé en camion-
nette, fr. 3,500.-. — S'a-
dresser rue du Temple-
Allemand 53, ler étage.

* CENTENAIRE DE LA RÉPUBLIQUE * CENTENAIRE DE LA RÉPUBLIQUE • *
« I " "~ I i-
o oo
H oo
1 i

I! ""» CENTENAIRE ™* f
_ DE LA R É P U B L I Q U E  N E U C H A T E L O I S E  -
-i 00
' I

S? , w
3 Du 9 au 18 juillet, ¥ la Chaux-de-Fonds |

FESTIVA L
s « Pays de Neuchâtel» I
* *S§ GRANDE ŒUVRE LYRIQUE M
S Livret de Jules Baillods — Musique de Bernard Relchel .*
i Mise en scène de Jo Baerlswyl — Décors de Paul Seylaz f

S? 700 acteurs, artistes et musiciens g
S Représentations les 9, 10, 11, 13, 14, 15, 17 et 18 Juillet 1948, à 20 h. 30 g
% dans une vaste halle près de la gare de la Chaux-de-Fonds
te 2800 places assises de 3 fr. i, 14 fr., taxes comprises
g Les places de 5 fr. et plus sont numérotées g
*. LOCATION OUVERTE DÈS LE ler JUILLET »
" A LA CHAUX-DE-FONDS : Halle aux enchères, rue Jaquet-Droa w
S AU LOCLE : Klenk-Moreau, Grand-Rue 21. g

A NEUCHATEL : « Au Ménestrel », rue du Concert 2. °°
* Sur demande adressée au principal bureau de vente, Halle aux enchères, •){•

rue Jaquet-Droz, à la Chaux-de-Fonds, un bulletin de commande
™ de billets sera adressé sans frais aux Intéressés g
H Aucun envol de billets contre remboursement g
* i

i Du 9 au 19 juillet t g
* TIR CANTONAL A LA CHAUX-DE-FONDS *I s
* Facilités de transport ; se rensei gner dans les gares. ôo
00 '

M l —_—_ — 1 co
(| * CENTENAIRE DE LA RÉPUBLIQUE * CENTENAIRE DE LA RÉPUBLIQUE *

lÀwe qlnce owc\ueus&

lAi\e coup e délicieuse

LA C H A U X - D E - F O N D S

Rue Neuve 7 Téléphone Z12.32

AU PETIT LOUVRE
PLACE HOTEL-DE-VILLE

Nouvel arrivage de

SACS NYLON
noir - blanc - rouge - vert - brun

depuis irs 14.90

Vendredi et samedi, distribution de
ballons pour tout achat à partir de 5 frs

III
!aié des Chemins de Fer

ions les soirs

i

/ff |v§f Sa f cal,.,

mm—_ K̂ _̂ m&m_ _̂—__mi ^am_—_ W!mmm__ vimi_ w_ wx ^mMa__ u

MACHINES]
A VENDUE

1 Décolleteuse 5 burins, marque
TORNOS M 4 avec apparei l à
tarauder et appareil à fendre les
vis, mono-poulie, occasion
parfait état.

Décolleteuses passage 7 m/m, 3
et 4 outils marque BECHLER
occasions révisées.

1 balancier à friction marque
OSTERWALDER 0 de la vis
110 m/m neuf.

0
1 tour à 8 pistons marque GU-
DEL, avec moteur neuf.

Tours d'outilleurs 20 m/m
neufs et d'occasion.

Presses ESSA 10 T. d'occa-
sion.

1 machine à dégraisser marque
TECHNOCHIMIE avec distilla- j
teur.

S'adresser à la maison

LUTHy & Cie ». a.
Machines-outils
ACHATS ET VENTES
Rue du Grenier 18

SI Téléphone 2.20.62 JH

• 

CE SOIR :

La Fête du Vin
au Calé-Concert Variété

La Boule d'Or
DEMAIN SOIR :

Postillons d'Amour surprise

POUR GARDER VOS JOLIES DENTS
SURVEILLA VOS GENCIVES î

L________E»'̂  *̂ ^ ̂ ^SB,,,,, ^̂ !̂ .̂ *̂ »^^^^^^^ '̂ Pyy^B

Vf-"sï\\i___i___?__x M  ̂' '^v>''o' ÊT ^̂ Ir v^̂ ^ '¦k.HE.S.H
M iW^^o î V^nE________ • ¦¦¦• f̂cttwwF î̂> ./?^S_P"J5_____I SÇ5

_ n*AÏk FORTIFIE LES GENCIVES 1
BKHA 6LANcH,r LES DENTS
¦p»1 :|\ PARFUME L 'HALEINE \

- L impartial * est lu pat tous et pat wui

A vendre

Timbres-poste
anciens suisses et Euro
ne, Ortspost , ravon 1 bleu
foncé , rayon 1 bleu clair ,
rayon 2, rayon 3.
Strubeli. Beau choix en
timbre s neufs et oblité-
rés, Suisse, Lichtensteli'

et Europe , chez

Georges Werner
Serre 59

Téléphone 2.45.13.
11297

r >.
Toiles de drapeaux

Toile da drapeaux ,
pur coton , couleurs rou-
ge, bleu, vert. Jaune,
blanc,
larg. 75 cm. le m. 2.25
Prix net, impôt compris

Coutils de matelas
Nouveaux prix

Coutil de matelas ,
rayé, pur coton,
larg. 135 cm. le m. 6.—
larg. 150 cm. le m. 7.—
Coutil Jacquard,
pur coton,
larg. 127 cm. le m. 8.50
larg. 140 cm. le m. 9.50
Prix nets, impôt compris

j Grands rideaux unis,
7 solides,teintes ebaudron ,
j vieux rose, bleu , vert ,

bei ge, brun , grenat, etc.
largeur 120 cm. le mètre

net 5.90

Garuco pur coton , grand
teint à la cuisson et au
soleil , irrétrécissable , su-
perbes dessins,
largeur 90 cm. le mètre

net 6.50
Douppions imprimés,
inlroiss. pour robes , su-
perbe choix de dessins,
largeur 90 cm. le mètre

net 6.90
L'impôt est compris dans

tous ces prix

lu Gap-Pelil
6, Place du Marché

Tél. 2.23.26
^̂ ¦̂ -_____-_________________ «._ _^



L'actualité suisse
A Zurich

Horrible drame de famille
Cinq morts

ZURICH, 8. — On donne les préci-
sions suivante au suj et d'un horrible
drame de famille qui s'est déroulé à
Zurich :

Les 4 membres de la f amille Do-
brawa ont été trouvés morts dans
leurs lits, au No 10 de la Langmauer-
strasse. Le médecin arrivé en toute
hâte ne put que constater que la mort
avait été pr ovoquée par empoisonne-
ment au cyanure de p otassium. Sur la
table, on trouva un f lacon qui conte-
nait des restes de p oison ainsi que
des verres à demi-remp lis de vin
chaud, et une lettre de quelques lignes,
portant la signature de la mère de f a-
mille. Elle y donnait son pl ein accord
au crime de son mari et déclarait ne
pas pouvoi r vivre sans lui, p uis implo-
rait son pardon.

Les lits des enfants semblent indi-
quer que ceux-ci s'étaient couchés
dans leur chambre, mais qu'on les
avait presque immédiatement emme-
nés dans la chambre de leurs parents
pour leur faire prendre le breuvage
mortel Quelques j ours auparavant,
Mme Dobrawa avait déclaré : « TLors-
que nous nous en irons, la mère vien-
dra avec nous. »

La police se rendit immédiatement
au domicile de la mère, Marie Perri-
raz, veuve, née en 1872, mais la porte
était fermée à clé. On ouvrit : La veu-
ve gisait, sans vie, sur un sof a. Son
gendre lui avait versé le poison, puis
l'avait étendue sur un divan et tiré sur
elle une couverture. Il rentra ensuite
chez lui, tua ses enf ants , sa f emme, et
se suicida.

Des motifs d'ordre financiers ?
Dobrawa est né à Zurich, mais il est

d'origine tchécoslovaque. En 1941. il
reçut la nationalité suisse et se maria
une année plus tard. Il s'occupait d'im-
portation et d'exportation de produits
pharmaceutiques. Il semble pour le
moment que sa trafique détermination
est due à des motifs d'ordre financier.
C'était également une nature maladive
et cette circonstance peut avoir j oué
un rôle.

Voici exactement quelles sont les
victimes :

Dobrawa Wemer, commerçant , né
en 1904, de Zurich, Dobrawa Use. sa
femme, née en 1913, Dobrawa Thomas,
né en 1943, Dobrawa Stefan , né en
1946, veuve Maria Perriraz , née en
1872', de Chavornay (Vaud) .

Tentatives d'évasion à Genève
GENEVE, 8. — Ae. — Le nommé Lu-

cien Poret, Français, 27 ans. auteur die
différent', cambriolages, était conduit de
Ja prison à l'Hôpital cantonal par un
odlicier, nour v recevoir des soins- Pro-
fitant d'un moment où ils oassaient
dans l'es j ardins aui entourent l'hôpital,
Poret, aorès avoir asséné un violent
couo de ooine à son gardien, prit la fui-
te, mais il fut bientôt rej oint après une
chasse à l'homme mouvementée. Jl s'a-
git d'un dangereux individu déj à con-
damné en France pour tentative de
meurtre.

D'autre oart, des détenus dp. la pri-
son de St-Antoine ont tenté, la nui t
dernière de s'emparer des clés d'un
gardien . Ce sont trois cambrioleurs aui .
se trouvant dans une même cellule,
sonnèrent pour demander une aspirine,
l'un d'eux prétextant de violents maux
de tête.

Le malade imagin aire était resté sur
sa paillasse. Au moment où le gardien
s'avançait dans la cellule , un des trois
hommes aui s'était caché derrière la
porte se j eta sur lui. Une lutte s'enga-
gea oui se poursuivit iusaup dans les
couloirs de la prison. Des gendarmes
alertés parvinrent à maîtriser le trio.

La plus haute sommité du monde
ZURICH, 8. — Ag. — L'Institut suis-

se pour les recherches alpines commu-
nique aue ratoînisfe américain bien
connu Bradford Washburn a survolé
récemment la mvstérieuse montagne
Amnvi Machin, en Chine, dont on pré-
tendait récemment Qu'elle était olus
haute aue le Mont-Everest . D'après les
calculs de Washburn , le mont Amnyi
Machin n'est pas plus haut aue 7000
mètres, de sorte m» le Mont-Everest
avec ses 8.840 mètres demeure la plus
haute sommité du monde.

Accident morte! au service militaire
ANDERMATT, 8. — Ag. — Un grave

accident s'est nroduit sur la route du
Gothard. orès d'Andermatt. Le sergent
Karl Odermatt , de la batterie lourde
de DCA 111-40, né en 1922, originaire de
Dallenwil, demeurant à Zurich, a été
coincé contre un mur par un camion
faisant marche arrière. Il est mort
mercredi matin à l'hôrwital dl'Andenaatt,

Un quart de siècle de bruits
sans espace

Radio-Lausanne a 25 ans
On écrit de Lausanne <k la C. P. S. :
Detià ! direz-vous. — Eh oui ! et même

davantage. Oar c'est vers les années 1910
qu 'un homme à l'esprit vif , riche du goût
de l'aventure, décida de capter les signaux
de la Tour Eiifiîel. C'était en «Met en au-
tomne 1910 que M. Paul-Louis Mercanton,
assisté d'un étuidi ani&-i_iigénieuir, Juies
Mettre, tentèrent cette aventure. Il fallait
faire vite car les « Britchons » étaient sur
la piste.

Un fi:l de fer courait de la Cathédrale au
clocheton de l'hôtel de ville. Pourquoi ne
pas l'utiliser ? Ce fil était pourtant la liai-
son entre le guet et le service du feu.
Enfin, ils entendi rent la Tour Eiffel , mais
quinze j ours après ceux de La Chaux-ide-
Fonidis qui les avaient battus de vitesse.

Comme um malheur n'arrive j amais seul,
Pandore veillait. On mit sous le nez de
M. Louis Mercanton, seul à percevoir ces
watas bruits de l'éther vaudois, un article
poussiéreux libellé en ces termes : « Tout
fil passant sur le domaine de tiers est as-
suj etti à une concession. »

Si M. Mercanton tenait par un M la
Tour Eiffel , le fisc ne perdait pas le nord
et le tenait par un autre et le sacrait con-
cessionnaire No 1. C'était déj à un beau
titre de gloire pour la modique somme de
citaq francs. Les PTT ont pris de l'appétit
depuis, mais M. Paul-Louis Mercanton fut
sacré Père die la Raéio. Ce qui n'était
déj à pas si mal. Il fit immédiatement un
adepte en la personne de M. Roland Piè-
ce, qui fuit le premier technicien, comme
M. Louas Françon se nomma premier spea-
ker, donnant des conseils aux bricoleurs
©6 parlant, délia, du puceron lanigère...
Loin de nous la pensée d'associer les in-
finiment petits de l'écorce aux infeiiiment
grands de l'éther... Mais le « cher audi-
teur » était né et le feultletomniste de La
Sallaz en lit l'usage que vous savez, uti-
lisant au mieux de belles roses aux ta-
lents divers sans oublier de liants talions
pour mieux se hausser sur la pointe des
pieds quand le besoin était...

Il vous sera facile de suivre les jalons
de l'histoire de la Radio, car son directeur
actuel , M. Marcel Bezencon, d'urne plume
alerte en fait la relation. Nul mieux que
lui ne pouvait se retrouver dans oes méan-
dres d'une activité naissante où l'intérêt
personnel côtoie sans cesse l'intérêt gé-
néral. Il vous précise comment de l'« Uti-
IHasi » on passa en 1924 à la Société ro-
mande de radiiophini e, et .de quelle façon
Roland Pièce passa de son cachot du
Champ-de-,rAiir , à Sottens. Vou s me direz
sans doute que tout ceci n'est qtue brui-
tage et que, dans le fond , toute cette ques-
tion de radio est beaucoup plus sérieuse.

Vous aurez sans doute raison., car le
« dlier auditeur » comme le « oheT lec-
teur » a toujours raison , et il fallait bien
que J'alfaire fût plus que sérieuse pour se
payer déjà 25 ans d'âge. Aififirmer le con-
traire , ce serait s'assurer pour l'éternité
le courroux des PTT et cela, vous !e sa-
vez bien., personne n'y tient, pas même les
concessionnaires.

Aussi, le 10 juillet 1948, Radioiawsanne
réunira tout son bataillon de collabora-
teurs, et Petit-Jean repartira pour la vie,
marquant d'une pier re blanche dans l'é-
ther, ce premie r jalon d'un quart de
siècle de brui ts sans espace !...

a.Jf. d.

Le prix des -S^ umpan» augmente
encore...

BERNE, 8. — C. P. S. — Au début
de cette années, le prix des « Stum-
pen » avait subi une augmentation. Une
nouvelle augmentation est intervenue
le 13 mai dernier. L'Union des fabri-
cants de cigares de Suisse centrale
vient de donner les raisons pour les-
quelles cette double hausse était iné-
vitable.

On n'ignore pas que le prix des
« bouts coupés », qui dépend étroite-
ment du prix des tabacs bruts et des
salai res, n'a suivi que de loin le ren-
chérissement dû à la guerre. L'indus-
trie du cigare s'est constamment effor-
cée de maintenir le prix des Stumpen
à un niveau aussi bas que possible
pour permettre aux gens à ressources
modestes de continuer à fumer leurs
cigares favoris, sans sacrifier la qua-
lit é des produits. On s'attendait d'ail-
leurs à une baisse des prix du tabac
sur les marchés d'outre-mer.

Au Heu de cela, on a enregistré une
hausse énorme sur les prix des tabacs
en provenance des ïnde c néer 'anda ;ses.
Et l'entrée en vigueur de l'A. V. S-, au
ler j anvier 1948, a entraîné une aug-
ment ation des charges fiscales grevant
le tabac.

Il n'était blus possible, dans ce>; con-
ditions, d'évi ter une hausse du prix des
cigares, hausse ami a d'ailleurs été ad-
mise par la commission naritaire de
stabilisation , aui l'a iugée inévitable. Y
compris les dieux augmentation? nui
sont intervenues cette année, le orix
des Stumnen n'est que de 50 °/o olus
élev é qu 'avant 1a guerre-

Chronique Mienne
Un rucher détruit à Delémont.

Le feu a complètement détruit un
grand rucher apportenant à un habi-
tant de Montsevelier et aui n'étai t nas
assuré. Le propr iétaire subit de ce fait
un aréjudica da 8000 ir- au moi as.

St-Imier. — La Journée jurassienne de
ballon à la corbeille des U. C. J. G.

Dimanche 4 juillet s'est disputé à
St-Imier le tournoi annuel de ballon à
la oorbeilile pour les Unions chrétien-
nes du Jura qui fut remporté par l'é-
quipe die St-Imiier I. Dix équipes par-
ticipaient à ce tournoi, venues de Bâ-
le, Tlavannies. Moutier. Reconvilier,
Bienne et les équipes locales.

Le temps favorisa pleinement cette
rencontre qui se déroula dans un par-
fai t esprit unioniste. Ce fut . comme le
dit M. D. Chédel. président du fais-
ceau jurassien, du sport chrétien.
Saint-Imier. — Après la IXme Fête

romande dies musiques ouvrières.
De notre corresvondant de Saint-Imier
Le comité d organisation de la IXe

Fête romande des musiques ouvrières,
a tenu sa dernière séance, lundi soir,
sous la présidence de M. Didier
Sohwar. Tous ceux qui participèrent
à l'organisation de la fête furent en-
chantés d'apprendre que le résultat
enregistré est particulièrement ré-
jouissant, les comptes se présentent
très favorablement et accusent un bé-
néfice fort coquet.

Renan. — Beaux résultats de tir.
La jeune sous-seotion au pistolet de

la Société de tir de Renan vient de
remporter au tir en campagne au
pistolet à Saint-Imier, une magnifi-
que couronne.

Au olassement individulel. Boehlen
Georges remporte la couronne avec
83 points, alors que le junior Chollet
Michel totalise 78 points.

Nos félicitations.

Les inondations dans le
Jura bernois...

Non seulement lia Birse et la Sorne
ont débordé à la suite des pluies tor-
rentielles de ces derniers jour s, mais
d'autres rivières également sont sor-
ties de leur lit.

Les Bots torrentueux de la Rauss
ont même renversé un transformateur
électrique des forces motrices bernoi-
ses qui est tombé dans la rivière. Plu-
sieurs poteaux furent également arra-
chés, ce qui eut pour conséquence de
priver les vSlages de Grandval , de
Crémines et de Corcelles de courant
pendant un certain temps.

Les dommages causés aux cultures
sont importants, mais la situation s'est
améliorée du fait de la cessation des
pluies.

De nombreux prés et j ardins pota-
gers sont également sous les eaux
dans 1e Bas-Vallon de St-Imier par
suite du débordement de la Suze.
... ET DANS LE VAL-DE-TRAVERS

Une fois de plus, tout le vaste trian-
gle compris entre Môtiers, Boveresse
et Couvet est submergé à cause du
débordement de l'Areusie. L'eau atteint
30 centimètres. Le désastre est d'au-
tant plus grave que la fenaison battait
son plein.

La Chaux-de-Fonds
La rénovation d'un garage.

C'est une bien charmante inauguratio n
qui s'est .déroulée hier en fin d'après-midi ,
dans le nouveau garage, rue Léopold-Ro-
beirt, attenant à i'immeuble de là Boul e
d'Or, que M. Ernest Nussbaumer, proprié-
taire du Garage des Trois Rois, a fait
construire dès le mois de mai 1947.

Et .lia chose était , à vrai dire, assez com-
prôbensilble lorsqu'on songe à la réussite
avec laquelle pareille construction a été
menée à bien ; aussi sied-il d'en féliciter
les réalisateurs qui, sans conteste aucun ,
ont embelli ce quartier de notre ville ainsii
que M. Nuslsbaumer pour son espri t d'ini-
tiative.

Ce dernier d'ailleurs, en termes fort ai-
mables, souhaita la bienvenue à tous ceux
qui avaient tenu à assister à cette inau-
guration , à M. Gaston Scheililiimg, président
de la ville de La Ghaux-de-Fonids , en par-
ticulier, qu 'il remercia vivement pour les
bons rapports qu 'il entretient avec les pou-
voirs publics.

A son tour, M. Schelling félicita M. Nnss-
bau mer, de même qu 'un représentant de
Ford Motor et que MiM. Jacques Nardin ,
Rusconi , Jaussi et Hans Biéri père. M.
Hans Biéri fils , architecte, ayant donné
quelques précisions sur la réalisation elle-
même.

1 ous les orateurs s'accordèren t ponr for-
mer des voeux sincères à l'adiresse des
propriétaires de ce garage rénovié.
Concert public.

Ce soir, dès 20 h. 30. au Parc des
Crêtets. concert public donné par la
Persévérante. Bn cas de pluie, renvoi
à vendredi à la même heure.
Prière de pavoiser.

A l'occasion du Festival du Cente-
naire de la République et du tir can-
tonal neuchâtelois , la population est
invitée à pavoiser les immeubles.

Nouveau succès de Bartali
Le Tour de France cycliste

qui remporte la 7e étape Biarritz-Lourdes, 219 km., et fait un bond
au classement général. — Fachleitner abandonne.

Les conditions, hier, pour aborder
ta première éitape de montagne avec
l'attaque de l'Aubisque. 1708 m.. Ire
catégorie, étaient excellentes. Aussi,
dès le départ , suir les routes en mon-
tagnes russes jusqu'à St-Jean Pied de
Port, le train est-il des plus rapides.

Peu après le départ , trois coureurs
démarrent sec et prennent du ohiamip.
Ce sont Baratin. Bernard Gauthier et
l'Italien Bievilaqua. Ces trois hommes
augmentent leur avance, fonçant à
toutes pédales. A St-Jean Pied de
Port, 56e kilomètre, les fugitifs ont
réussi à porter leur écart à 5 minutes.

Entre Mauleom et Oloron, 126e kilo-
mètre, la situation ne se modifie pas.
Les tirais coureurs détachés augmen-
tent encore légèrement leur avance
tandis que. derrière, le peloton se re-
forme.

Le col d'Aubîsque
D'Otoron à Eaux Bonnes, la route

monte, mais c'est à Eaux Bonnes, 164e
kilomètre, que l'on attaque réellement
le col d'Aubîsque. L'état de la route
n'est pas fameux et dans la descente.
les coureurs se plaindront de la pous-
sière. A Baux Bonnes. Bernard Gau-
thier prend le meilleur sur Baratin.
Puis Bevilaoqu a lâchera pied et sera
réabsorbé pair le peloton qui a com-
mencé l'attaque.

Le premier à se détacher du pelo-
ton est Lazaridès qui semble être en
très bonne condition. Parmi les pre-
miers lâchés, on trouve Faahileitner et
Impanis qui peinent visiblement. Puis
Fachleitner va abandonner, imitant
Idée qui a renoncé à aller plus loin.

Donc Lazaridès entame la poursuite
des leaders. Geminiani part avec La-
zaridès et les deux hommes prennent
du champ. Derrière, Bobet attaque à
son tour , accompagné de Robic. Puis
viennent Bartali. Ockers et Teisseire.

A mi-col, les positions sont les sui-
vantes : Gauthier O.. Baratin à 1*40",
Lazaridès à 3'30". Geminiani à 3'40",
Robic et Bobet à 3'55", Teisseire à
4*30", Bartali et Ockers à 4'25". Ca-
mellini à 4'5S". Tacca, Vietto, Bralié,
Cottur. Schotte, Bevilacqua et Pras,
à 5'20".

Dans la seconde partie du col. Ba-
ratin est rejoint et lâché. Seul Gau-
thier n'est pas inquiété. Robic et Teis-
seire dépassent Geminiani. tandis que
Bartal i réussit à décramiponner
Ockers et à rejoindre et dépasser
Bobet Au sommet du col, altitude
1708 mètres, la situation se présente
comme suit :

Bernard Gauthier 0. Lazaridès à
l'40", Robic à 2', Teisseire à 2'10",
Geminiani, même temps, Bartali , Bo-
bet et Ockers à 2'40", Baratin à
3'30". Camellini, Brûl é, Ronconi . Kir-
chen à 4'40".

La descente est extraordinairement
pénible à cause du gravier let die la
poussière. Il y a de nombreuses chu-
tes et aussi des crevaisons. Presque
tous les coureurs y passent II se pro-
duit alors certains regroupements.
Bartaili, Bobet et Robic forment un
group e qui rejoin t Gauthier et le dé-
passe. Lazaridès rétrograde sensible-
ment car il crève.

Les trois hommes de tête sle présen-
tent alors ensemble à Lourdes et Bar-
tali bat Robic tandis que Bobet , légè-
rement décollé, prend la troisième
place.

Les résultats
1. Bartal i. 6 h . 40* 47" ; 2. Robic,

même temps ; 3. Bobet , 6 h. 40' 50" ;
4. Gauthier, 6 h. 41' 35" ; 5. Geminiani,
6 h. 43' ; 6. Teisseire, 6 h. 43' 9" ; 7.
Cottur ; 8. Ockers ; 9. Baratin ; 10.
Ronconi ; 11. Camellini, même temps ;
12. Lazaridès, 6 h. 43' 20" ; 13. Sciar-
dis, 6 h. 44' 38" ; 14. De Gribaldy ; 15.
Cogan ; 16. Brûlé ; 17. Kirchen , même
temps ; 18. Vietto. 6 h. 46' 36" ; 19.
Lapébie, 6 h. 48' 25" ; 20. Lambertini ;
21. Pasquini, même temps ; 22. Engels;
23. Mathys ; 24. Desbats ; 25. Thié-
tard.

Aeschlimann est 83me avec le temps
de 7 h. 5' 12".

Classement général
1 .Bobet, 45 h. 36' 56" ; 2. Sciardis ,

45 h. 42' 23" ; 3. Lambrecht. 45 h. 44'
50" ; 4. Teisseire, 45 h. 46' 10" ; 5.
Ronconi, 45 h. 51' 3" ; 6. Engels. 45
h. 52' 17" ; 7. Lapébie, 45 h. 53' 50" ;
8. Thiétard , 45 h. 54' 32" ; 9. Sihotte,
45 h. 54' 35" ; 10. Rémy, 45 h. 55' 28";
11. Mathys, 45 h. 55' 45" ; 12. Bram-
billa, même temps ; 13. Bartali , -i5 h.
56' 44" ; 14. Ockers, 45 h. 57' 8" ; 15.
Camellini. 45 h. 58' 17" ; 16. Dupont ;
17. Gauthier ; 18. Impanis ; 19. Giguet ;
20. Ramouilux ; 21. Robic ; 22. Tacca ;
23. Mathieu ; 24. Kirchen ; 25. Rolland ;
26. Vietia

Aeschlimann est 60me avec le temps
de 46' 38' 22".

Quelques commentaires
Cette première prise de contact des

« Tour de France » avec Ja montagne
a Dermis aux deux grands erimoeurs
Bartali et Robic de se mesurer dans
l'Aubisoue. Lee écarts au sommet, en-
tre les deux hommes, n'étaient pas con-
sidérables et comme ils se sont rej oints
dans la descente et qu 'ils ont lutté en-
semble au sprint, on peut parler de
match nul, encore que Bartali se soit
octroyé une minute de bonification à
l'arrivée. Mais Bobet dont on mésesti-
mait les Qualités de grimpeur a été aus-
si fort oue les ténors reconnus et il
sarde ainsi, après sa très belle grim-
pé? le maillot j aune.

Bartali a eaené de nombreuse»; pla-
ces au classement général- Mais com-
me il n laissé oartir des hommes de-
vant lui, son écart de temos est encore
assez considérable, soit 19' 48". Le
meilleur des Belges a été Ockers aui a
réussi à grimper avec Bartali, mais Im-
panis oui était l'un des favoris, s'est
effondré au début du col et a terminé
avec le peloton des cinquanti èmes.

Lucien Teisseire qui avait fait mon-
tre d'une belle condition ces derniers
j ours a confirmé sa forme et il a été
avec Bobet, le meilleur des Français.
Belle performance de Bernard Gauthier
oui a oris une forte avance au départ
ce oui lui a nermis, tout en oerdant du
temos dans là montée, de passer seul
au sommet de l'Aubisoue.

tUF*' Quand les coureurs
traverseront notre ville -

Coimimie chacun le sait, le 19 juil-
let, lors de l'étape Lausanne-Mulhou-
sle, les coureurs du Tour de France
traverseront notr e ville après avoir
gravi lia Vue des Alpes, où se dispu-
tera le Grand Prix de la Montagne.

Sans aucun doute, tous les sportifs
dé notre région se rendront sur ce
sommet pour assister à ce fait quasi
unique.

Toutefois, pour tonus ceux qui ne
pourraient pas quitter notre ville ce
lundli 19 juillet, d'autant plus que
les coureurs traverseront La Chaux-
de-Foeds peu après 12 heures, préci-
sons l'itinéraire exact qu 'ils suivront.
Pénétrant en ville par la rue de l'Hô-
tel de Ville, ils monteront ensuite la
rue Fritz-Courvoisier pour s'en aller
en direction de la Place du Gaz. Ils
prendiront alors la rue du Marais et se
rendront ensuite sur Biaufond en sui-
vant lia rue de la Charrière.

Comme on le voit, nos sportifs
n'ont plus qu'à se réj ouir de cette
prochaine maniflestation qui . on se le
rappelle sans doute, est organisée par
le Vélo-Club Excelsior et patronnée
par notre j ournal.

anmn rasiieioise
Cernier: Cinquante ans de sociétariat.

(Corr.) — M. Charles Zimmerli vient
d'être fêté par notre fanfare. l'Union
Instrumentale, à l'occasion de ses 50
ans de sociétariat. En signe de recon-
naissance, il reçut un plateau dédicacé,
tandis que des fleurs étaient offertes
à son épouse.

A signaler que la première course
que le jubilaire fit avec l'Union Instru-
mentale était le déplacement effectué
à l'occasion du... Cinquantenaire de la
République !

Communiqués
(Cette rabriqxte if émane p as de notre ri'

daction : elle n'engage p as le j ownalJ
Journée de Bienne et du Vallon de

St-Imier pour le Festival du Cen-
tenaire « Pays de Neuchâtel » à
La Chaux-de-Fonds.

Tous ceux quii désiren t venir admirer le
grand festiivial du Centenaire à La Chaux-
de-iFomdiS depuis Bie.nnie et de tous les vil-
lages da Vallon pourront profiter des
trains spéciaux à prix réduits qui parti-
ront de Bienne mardi 13 juillet à 18 h. 10
et 18 h. 24. C'est um spectacle unique qui
vous sera offert dans la Métropole de
l'ih orliO'gerie : ne manquez pas d'y assister !

Plus de 760 acteurs, choristes, danseurs
et musiciens déambuleront sur une im-
mense scène en trois plateaux. Toutes les
places, sans exception, sont numérotées.

SCALA : Laura, f.
CAPITULE : La Blonde et le Monstre,

y o.
BDBN : Les Bleas de la Marine , f.
COIRSO : Les Révoltés du Bounty , f.
METROPOLE : J im-la-Hontette, i.
REX : Etrange D estin, î.
f. se parlé français. — v. o. = version

«ttalasJ* nom titrée m iiwmis.

CINEMA-MEMENTO



ACHETEZ LES TIMBRES DU 1er AOUT !
LUTTEZ CONTRE LA TUBERCULOSE !

Nous recommandons un prompt paiement ou un retour immédiat des soumissions individuelles. Ce faisant, vous faciliterez notre tâche.
Merci, à toutes les personnes qui ont déjà réglé leur compte ; merci également, à toutes celles qui donneront suite à la présente invitation,

dans l'un ou l'autre sens.
Comité de vente local de la Fête du 1er Août : chèques postaux IV B/ 3302 - centre de groupement : c o Bureaux de « L'IMPARTIAL ».

Morat - Fribourg - Barrage de__.. Rossens - Bulle - BarrageDimanche Hontsalvens - Village de
11 juillet Gruyère - Châtel St-Denis -
.. _ , Vevey - Ouchy - Lausanne -dép. 7 h. Yverdon - La Chx-de-Fds.

Prix de la course Fr. 20.—
. . .  A l'occasion du Cortège duLundl Centenaire

jJ ":''"' course à Neuchâteldep. 7 n. 30 D • J , D __.r Prix de la course Fr. 6. —

DEMANDEZ NOTRE

PROGRAMME DE COURSES
___________________________________________ -____W-________ _̂_____________M

LvepbdqjeP
Cette abréviation sera bientôt connue de chaque ménagère, car elle signifie : • La vie

est plus belle depuis que j'emploie Parktol ». Le gros avantage de la méthode Parktol se
résume en une triple économie de temps, de peine et d'argent, car ce très moderne pro-
duit d'entretien nettoie et polit en une seule opération. La saleté et la poussière adhérent
au chiffon imprégné de Parktol et la cire dure américaine forme sur le sol une fine pelli-
cule que l'on polit au frottoir ou simplement au chiffon de laine. Avec le temps , Parktol
imunisera vos parquets contre toutes les taches d'eau ou d'autres liquides. Recommandé
pour tous les genres de sols : sapin , lino, inlaid , liège, caoutchouc, carrelage, mosaïque,
le Brillant Parklol redpnne aussi l'aspect du neuf aux boiseries et aux meubles cirés ou
vernis. Flacon original pour environ 100 m-, Fr. 3,80, estagnon de 5 litres : Fr. 17,50, icha
et récipient en plus. Pour les parquets ou planchers très secs et poreux , employer de
t emps en temps le Parktol-Wax , en boîtes originales à Fr. 4.80.

En vente dans les drogueries suivantes : La Chaux-de-Fonds : Agent général :
Perroco, PI. Hôtel-de-Ville. Dépôts : Drog. Robert-Tissot & Co, rue du Marché 2, Drog.
du Versoix, rue de l'Industrie 1, Drog. Walter, rue Numa-Droz 90; Les Breuleux : Bour-
quin ; Couvet: Qurtner; Delémont: Borrini ; Dombresson : Ducommun ; Fleurier: Fers et
Quincaillerie S. A.; Le Locle: Qirard , Neuenschwander ; Malleray : Bauler; Moutier:
Monnier; Porrentruy : Kuster; Reconvilier: Giger; Sainte-Croix : Margot ; Saint-Imier:
Aeschlimann , Hurzeler; Tavannes; Schlup & Co ; Tramelan : Bourquin.

\ - ... Maison américaine de la branche /
\ électro-technique cherche pour sa f
< succursale en Suisse jeune \

| &û\£o<g&K \
/ qualifié pour travaux spéciaux. — V
/ Offres avec prétentions sous chiffre f
y  V 7196 Q A Publicitas Bâle. )

COMPTABLE expérimenté (di pl. féd.)
au courant de l'industrie horlogère et des marchés
étrangers, capable de dresser un bilan et de four-
nir un travail indépendant , connaissance du droit
et de la pratique fiscale, cherche changement de
situation comme

1er collaborateur
dans entreprise sérieuse lui donnant possibilité
de mettre en valeur ses capacités et connais-
sances. — Offres sous chiffre Fc 23730 U, à
Publicitas Sienne. 12060

Fabrique d'horlogerie
OGIVAL cherche

soncierge-
uonimissionnaire

pour entrée à convenir

Faire offres par écrit
\ avec références

On engagerait de suite

Horloger complet
Acheveur d'échappements
S'adresser à la Fabrique Montres Alpha , Léop.-Robert 94.

A remettre de suite pour cause
santé,

Epicerie-Primeurs
Chiffre d'affaires Intéressant prou-
vé par fiduciaire.
Reprise et marchandises Fr. 32.000
comptant.
OHres sous chiffre E. P. 12146, au
bureau de L'Impartial.

S^̂ ^̂ ^Ê EXÉCUTION
WkwÊWmW IR™0CHABIi

I JjSF AMATEURS
_É_r M wSFBf_¥ développement tous ratefs û.70

JrJMgr copies 6 x Q  0.25
BfM c°Pies 8^ x 11 0=35
w^l  -lÊk'- 5% en timbres-escompte

Lundi Course à Neuchâtel pour assistei
12 juillet au grand cortège du Centenaire,

dép. 7 h. 30 5000 participants.
PI. du Marché Prix : Fr. 6.-

Mercredi Course à Neuchâtel à l'occasion
14 juillet de l'exposition du Centenaire,

dép. 13 h. 30 Prix de là course: Fr. 6.—

AUTOCARS BONI Téféphone (039)2.46.17

Administration de L'Impartial Compte iiin nnc
lOtfgJaWQ» Caurvwsiej- S. A. _̂_2' IV uLU

IMPERMéABLE^
« MESSIEURS -

Article ANGLAIS « GRENFELL ,
Gabardine laine « MALIN1NE
La marque de qualité « WELLSIT *

Loden véritable

des prix dep. Fr. 43.- à Fr. 195.-
Pélerines : touriste - cycliste

IMPERMEABLES

M UciCtlAfci

Cortège du Centenaire
£md\ 12 jciitfef

Départ 7 h. 30 Prix Fr. S.—

Demandez notre programme de courses

Garage Giger afiS&èM

Photographies Promotions

Yap ekerxc Clirîcn

Rue Léopold-Robert 16

I l IMI IH ' I I I HllllillH I I ll l l ll Wl I mH-MIIIMIII I>l Il WH II i .1

Cortébert Watch Co, Cortébert
engage pour travail en fabrique ou
à domicile:

Régleuses plat
grandes pièces

Acheveurs
petites pièces

_-_~--______-_____-____________^_______i___-__________--i

_™^̂ B̂______________________^̂ ^̂ ^̂™ __™̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂

A l'occasion du Festival du
centenaire de la Républi que et
du Tir cantonal neuchâtelois, la
population est invitée à pavoiser
les immeubles.

La Chaux-de-Fonds doit faire
aimable accueil à ses hôtes du
dehors.

Conseil communal.

— 

Acheveurs
d'échappements pour petites
pièces.

Régleuses
pour PLAT et BREGUET avec
mise en marche, petites pièces,
demandés par fabrique d'horlo
gerie de Bienne.

Faire offres sous chiffre
Q 23750 U à Publicitas
Bienne. 12166V /

Quel fabricant
serait acheteur d'une invention en bijouterie
(brevet dem. 18. 8. 47) concernant un fermoir
pour collier, article désiré sur le marché et rece-
vant l'approbation de tous les fournituristes inté-
ressés. Le système s'applique aux formes les plus
diverses, ainsi qu'à des objets autres qu'en bi-
jouterie. Vente avec priorité pour brevets étran-
gers.

Ecrire sous chiffre PN 318.7 L, à Publicitas,
Lausanne.

A VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS

9 Abattoirs
Il sera vendu à l'étal des Abattoirs le vendredi 9
juillet 1948, de 7 à 9 heures, la viande d'une
vache conditionnellement propre à ia consomma-
tion. - Prix: Fr. 1.- à 1.30 le kilo. 12157

DIRECTION DES ABATTOIRS.

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier

Â vendre
Lames à plancher sapin 23 mm
Lames à chanfrein sapin 16 mm

toutes qualités
Planches brutes sapin rainées crê

tées , paiallèles , 18 et 26 mm
Livraisons par camion ou wagon

évent. quantilés inféiieures
se rensei gner par écrit sous chiffre AS 9098 6
Annonces Suisses S. A., rue du Concert
6, Neuchâtel.

¦'¦ M l . U l ——¦—__-_¦________¦

A remettre au Val-de-Travers

Epicerie mercerie - Quincaillerie
Commerce prospère , belle situation. Chiffre
d'affaire prouvé fr. 100.000.—. Reprise et
marchandises: fr. 40.000.- à fr. 50.000.—.
Beau logement de 5 pièces. Entrée à con-
venir. — S'adresser à Etude Max Benoit.
notaire. Fleurier (Nlel). 11894

rencteuâe
expérimentée

est demandée pour le 1er octobre.
Conditions intéressantes pour
personne capable. Se présenter

; avec certificats.

: S t̂i^Ŝïl  ̂CONFECTION POUR DAMSS .̂*- SE nus «•¦• ûW

ON DEMANDE un

jeune garçon
pour aider à faire les loins-
Bon gage. — S'adresser à M.
William Boss, Les Entre-
deux-Monls. 12124

On cherche pour de suite
ou date à convenir ,

cuisinière
capable et propre , très bon
salaire.

Faire offre s avec préten-
tions à Confiserie A. Gug-
gisberg, City-Haus, Bien-
ne. 12097

A vendre
Belle occasion pour mécani-
ciens de motos et vélos, à
enlever tout de suite, en
bloc ou séparément, quan-
tité de pièces d'occasion
pour diverses marques motos.
Même adresse machine et
outillage complet pour mon-
ter petit garage de vélos et
motos. — S'adresser atelier
méc. BOVETHO, rue Fritz-
Courvoisier 18. 12134

Trouvé au Comptoir de
Neuchâtel, à la pinte des
Propriétaires de La Coudre-
Hauterive , un

neuchâtel blanc
• Grappe d'Or 1947=

, du domaine de Fred. Meier-
Charles à La Coudre.

I Prix spécial pendant le
j comptoir depuis 20 bouteilles



Notre défense nationale et ses fondements
Une étude du chef de notre état-major général

Situation actuelle et vues d'avenir

BERNE. 8. — Ag. — Le chef du
Département militaire fédéral , a char-
gé île chef de l'état-maj or général , co-
lonel commandant de corps de Mont-
mollin. die faire une étude d'ensemble
des problèmes actuels, -et. pour autan t
qu 'ils sont prévisibles , des problèmes
futurs 'de la défense nationale . Ce der-
nier a convoqué une conférence de
presse.

L'élément de résistance
Par « défense nationale ». a dit l'o-

rateur, il faut entendre non seulement
la défense propre du territoire , mais
toutes 'les mesures qui doivent être
prises pour garantir au pays son indé-
pendance. En résumé, c'est dans l'élé-
ment de résistance acharnée et per-
sistante, bien plus que dans le résultat
escompté — succès ou échecs — que
résident le sens et la portée de notre
défense nationale.

Il faut se garder de toucher au prin-
cipe du service obligatoire général, un
des piliers , de notre 'doctrine de dé-
fense nationale. Le système d'organi-
sation miili taire , tel qu 'il a été créé,
puis développé au cours de tout un
siècle, est bien celui qui convient à
nos modestes moyens et à nos con-
ceptions sur la défense du pays. Il
faut faire confiance au commandant
en chef et ne pas chercher à l'enfer-
mer dès le temps de paix dans un
cadre que la dure réalité de la guerre
ferait de toute façon éclater.

Connaître la situation
du moment

La guerre à laquelle nous pourrions
être astreints n'aura que faire de for-
mules, de schémas et de règles. Pour
bien apprécier les questions d'avenir ,
il importe de bien connaître, à côté
des questions fondamentales, la si-
tuation du moment, organisation des
(troupes, état de l'armement, équipe-
ment du territoire, etc., et de bien
fixer ce que doit être notre degré de
préparation à la guerre.

Parmi lies dispositions prises de-
puis la fin du service actif en 1945,
celle qui concerne la réorganisation
du service territorial est. à n'en pas
douter, une des plus importantes. El-
Se traduit par une répartition de l'en-
8e_t_b'>= du «territoire» en zones, ar-
rohdi:i {->ement's,< récitons, etc., avec
à leur tête un état-maj or restrein t qui
dispose des moyens nécessaires à l'ac-
complissement des tâches qui lui in-
combent.

A la guerre totale doit correspon-
dre une défense nationale totale.

Pas n'est besoin non plus, a poursui-
vi l'orateur , de toucher au principe
que ce sont essentiellement les clas-
ses j eunes qui sont astreintes au cours
de répétition.

Parmi les besoins strictement né-
cessaires, on ne saurait assez insister
sur l'urgence de compléter notre dé-
fense anti-chars et de moderniser l'ar-
mement de notre défense anti-aérien-
ne

UN CARACTERE DE SAUVAGERfE
qui Ira en s'accentuant...

La fortification a toujours été et sera
touj ours un facteur important dans
l'action menée oar des troupes sur la
défen sive. TLa situation actuelle de no-
tre armée exige plus des ajusta-
sses, des amélioration* partielle* aue
des transformations 'Profondes, des ré-
formes de structure. TLe temos n'est
pas encore venu de remplacer l'armée
de terre oar tm simple coros de police
parce aue l'adversaire aura été ame-
né à résipiscence nar un? aviation stra-
tégique toute puissante ou oar des pro-
j ectile* à très grande portée. Dans le
domaine de l'armement et des fabrica-
tions, les innovations sont grevée* de
servitudes telles aue délais considéra-
bles, pour le développement d'une nou-
velle arme, difficultés de réalisation ,
comolexité du choix s'il s'asrtt d'achat?
à l'étranger et cherté de la plupart de -
matériels de guerre moderne.

Il est probable que le caractère de
brutalité et de sauvagerie Imprimé
aux opérations de la dernière guerre
mondiale ira en s'accentuant.

L'importance de l'aviation
dans une guerre future

Dans le domaine plus particulier de
l'énergie atomique, les avis sont en-
core très partagés et les secrets j a-
lousement gardés ; si l'on est assez
bien renseigné sur les effets de quel-
ques bombes utilisées iusqu 'lci on ne
sait pas quels perfectionnements leu r
ont été apportés depuis. Le rôle de
l'énergie atomique dans le dernier
conflit et les perspectives que laisse
entrevoir le remplacement du moteur
à hélice par lie moteur à réaction puis
par le moteur à énergie atomique per-

mettent déjà d'entrevoir l'importance
toujours plus considérable de l'avia-
tion dans une guerre futu re.
Créer des abris souterrains
La meilleure protection contre les

bombes et torpilles aériennes et vrai-
semblablement contre les substances
radioactives ou les germes de la guer-
re bactériologique, est la mise sous
terre du personnel et des installations.

Il faudrait créer des abris souter-
rains, sinon pour toute la population , du
moins pour une notable partie d'entre
elle et. surtout , éviter lia concentration
de nombreuses personnes dans de
grandes agglomérations.

Certaines villes-f rontière, les régions
agricoles de f aible densité , les contrées
alpestres d'intérêt stratégique secon-
daire devront être sacrif ées au pr of it
des agglomérations importantes si-
tuées sur les grandes voies d 'invasion,
de certaines régions industrielles d'in-
térêt vital p our la déf ense nationale,
des zones de résistance militaire pos-
sible (lignes de barrage du Jura , du
Plateau ou des Alp es. Réduit national) ,
c'est-à-dire qu'il f audra un p lan d'en-
semble aussi bien p our l 'établissement
des abris souterrains que p our la mise
en place des moyens de déf ense lo-
cale.

Une réorganisation indispensable
Quel que soit le degré de p erf ection

atteint p ar les mesures de déf ense ci-
vile , l'essentiel sera touj ours de f aire
en sorte que l'armée de campagn e soit
organisée , armée et instruite pour
remplir sa mission primordiale, de
s'oppose r à un envahisseur. Personne
ne contestera qu'un" réorganisation de
notre app areil militaire soit indisp en-
sable.

Il n'v aura nas une réorganisation ré-
alisée à une date déterminée, mais bien
des réorganisations partielle * et suc-
cessives, une évolution bien plus ou'u-
ne réorganisation. Les motifs à cet état
de faits sont multiples : si tuation poli-
tico-militaire , incertitude sur lee carac-
téristiaues au 'il v aura lieu de donner
à l'armement futur ,  degrés d'urgence
et besoins très différents selon les ar-
mes.

Il y va de l 'énergie et de la science
des chef s et de la canacitê de travail
des bureaux nom aif au f u r  et à mesurn
de* besoins, f ormée coit modernisée "t
p our qu'elle soit mise en état de rem-
nlir la mission qui lui incombe : la dé-
f ense du territoire quelles que soient
les conditions dans lesquelles la p lace-
rai l'envahisseur.

ciraiiiiie neocnaieioise
Un pourvoi rej eté.

(Corr.) — On se souvient que
^ 

le
correspondant d'un j ournal neuchâte-
lois, M. G. D., de Fleurier , avait été
condamné récemment à une amende
pour avoir donné dans son j ournal un
article faisant écho aux bruits divers
qui circulaient dans le Vall-de-Tra-
vers au suj et du mystère de la ferme
Robert ' (disparition du petit Ro'ger
Roth).

M. D. ayant déposé un recours
contre ce jugement, la cour de cassa-
tion pénal e s^est occupée hii er de cette
affaire et a rejeté 1-e pourvoi.
Décision du Conseil d'Etat.

Dans sa séance du 6 j uillet 1948. le
Conseil d'Etat a nommé Mme Char-
lotte Baouzzi-Gimmel en qualité de
débitante de sel à Couvet (Hau t du
village), en remplacement de M. Fritz-
William Tuller, démissionnaire.

Au Locle. — Le monument est en
place.

(De notre corresp ondant du Locle)
Mercredi , oeu aorès 18 heures, un

camion transportant l'oeuvre d'Hubert
Queloz s'arrêtait sur la place de la Cu-
re : ausitôt une foule curieuse entoura
l'artiste et ses collaborateurs et suivit
avec sympathie le H>Va$ délicat de mi-
se en place. En moins d'une heure, le
Monument du Centenaire — ou plus
précisément sa maauette — était posé
sur son piédestal, aménagé depuis plu-
sieurs semaines et l'on pouvai t admirer
son allure altière. La femme symboli-
sant la liberté se dégage avec bonheur
sur le fond des arbres et l'on se réj ouit
de voir, l'an prochain, l'oeuvre défini-
tive prendre sa place.

Voilà rassurés ceux oui pensaient
au 'on n'arriverait pas à chef pour di-
manche prochain ; il ne manque plus
aue le soleil, mais il est commandé et
il viendra certainement aussi à temps.

Nous au ron s l'occasion de reparler
de l'oeuvre d'Hubert Quelo z lorsqu 'elle
sera officiellement présentée au pu-
blic car il est à présumer au'un voile
la couvrira iusau 'à dimanche.

Diego Rivera, le peintre connu du
monde entier, a "été . maltraité à la sor-
tie d'un oiné'ma de Mexico City, alors
qu 'une femme qui l'avai t reconnu se
fut mise à crier qu'il était un athée.
Mais Diego Rivera réussit finalement
à s'échapper en voiture. La personna-
l ité de l'artiste avait fait l'obj et d'une
âpre controverse lorsque l'archevê-
que de Mexico refusa de donner sa
bénédiction à un nouvel hôtel , pro-
priété du gouvernement. Cet hôtel
avaitA été décoré de peintures, et l'ar-
chevêque déclara que l'un des pan-
neaux ne dépeignait rien d'autre
qu 'une fable selon laquelle Dieu n'ex-
istait pas.

LA PEINTURE DE DIEGO RIVERA
EST-ELLE ATHEE ?

..le Festival du Centenaire
«Pans de neuchâtel»

Ceux qui joueront...

Un festival est touj ours tout un monde
en miniature. Le « Pays de Neuchâtel »,
qui groupera près de 700 acteurs, dan-
seurs , choristes , solistes et figurants , plus
toute une pléiade de techniciens, électri-
ciens, grimeurs, accessoiristes , etc., a fait
appel à tout ce que la Métropole de l'hor-
logerie et Le Locle comptent en fait , d'ar-
tistes, amateurs , chanteurs , musiciens , gens
de théâtre . Voic i un résumé succinct de la
distribution :

I l  ". '. ' : r

Les acteurs
La République : Mme Lîly Jacot.
Le Poète : M. Jacques Cornu .
Le Compagnon : M. Fernand Bum.
Le Messager boiteux : M. Marcel Costet.
Un de Neuchâtel : M. Jean-Claude Landry.
Un Vigneron : M. Pierre Wyss.
Un du Valide-Travers : M. Ch.-H. Sandoz.
Un paysan : M. Samuel Kohler.
Un horloger : M. Claude Pivaz,
Un chanoine : M. Pier re Wyss.
Alexis-Marie Piaget : M. Maurice Favre.
Soliste
Une Voix du Pays : M. Willy Breguex,

téno r, Boudry.
Choeurs
Société chorale mixte, La Chaux-de-Fonds.
Chorale de Beau-Site, La Chaux-de-Fonds.
Chorale mixte , Le Locle.
Choeur mixte de l'Eglise réformée, Le

Locle.
Choeur mixte de l'Eglise catholique ro-

maine, Le Locle.
Un choeur d'enfants, La Chaux-de-Fonda.
Musique
Farufare Les Anmes-Réunies. La Chàux-de-

Fonds.
Groupes
Les Heures : heures joyeus es-, heures som-

bres , heures paisibles, heures du sou-
venir .

TLes Signes du zodiaque.
Les Hérauts des district s.
Les Ombres de l'histoire .
Les Montagnes. •
Les Tatouillards .
Les Fées.
Les Lutins.
Les Poissons.
Le Lac.
Les Délégations des soixante-deux com-

munes.
Les Bannerets des communes.
Les Modèles de Léopold Robert.
Les Sorciers.
Les Maîtres diu passé.
Les Bannerets des cantons suisses.
Le Droit , la Justice, la Tyrannie, la Force,

l'Injustice.
Les Hommes de la Révolution de 48. les

Précurseur s, les Vaincus, les Vain-
queurs.

L'Arbre de la liberté.
Touis ces personnages, groupés, choeurs

et musicien s évolueront sur la scène de la
grande cantine construite à proximité de
!a gare et j oueront le texte et la partition
du « Pays de Neuchâtel ». La première re-
présentation aura lieu le vendredi! 9 ju illet,
à 20 h. 30. Précisons, pour qu 'il n'y ait pas
de malentendu , que toutes les places, y com-
pris celles de Fr. 3—, sont numérotées
pour toutes les représentations, qui auront
lieu les 9, 10, 11, 13, 14, 15, 17 et 18 j uil-
let , à 20 h. 30.

Echos
Rameau et le chien

Le célèbre musicien Rameau se
trouvait en visite chez une dame de
la tneiiilleure société. Se levant tout à
coup, il arrache de dessus les genoux
de la dame un petit chien qui j appe,
fait quelques pas et te j ette brusque-
ment par la fenêtre.

— Ciel, monsieur, que faites-vous ?
demande la dame éplorée.

— Il aboie tellemenit faux, répondit
Rameau avec l'indignation d'un musi-
cien dont on a écorché les oreiles.

Chez Rossini
Au cours de l'une des soirées de

ROssini. une dame invitée à chanter
faisait beaucoup de manières pour s'y
décider. Après maintes minauderies,
elle prend son parti et annonce qu'elle
va chanter un air de la «Sémlramfaîe».
Se tournant vers Rossimi. elle lui dit :

— Ah. cher maître, j e suis toute
tremblante, j'ai peur !

— Pas tant que moi. lui rétorqua îe
grand compositeur.

Tribune libre
(La rédaction décline Id toute

resp onsabilité.)

On nous écrit :
Qu'on nou s permette de revenir une fois

encore sur cette délicate question qui a
fait récemment l'obj et d'un article iort in-
téressant de M. Charles Schneider ').

Chacun sait que dan s notre ville les or-
ganisateurs des concerts symphoniques
sont bon gré mal gré for cés de convier
le public au Temple indépendant . C'est
précisément là qu 'eut ' lieu ie dernier con-
cert d'abonnemen t donné par l'Orchestre
de la Suisse romande dirigé par Cari Schu-
richt. Et c'est à cette occasion' que la
question des applaudissements dans les
Temples a .rebondi. En effet le programme
contenait ['« Avis important » dont nous
extrayons le passage suivant :

« A la demand e formelle dm Conseil
d'église, le comité de la Société de musi-
que prie instamment ses sociétaires et le
puiblic de s'abstenir de tout applaudisse-
ment lors des concerts qui ont lieu dans
le Temple ».

Nous croyons même savoir que le Con-
seil d'église aurait adopté il y a quelque s
semaines un règlement dont une disposi-
tion a trait à l'interdiction des app lau-
dissements dan s les Temples de la Pa-
roisse.

Donc, on veut empêcher le public des
concerts symphoniques de manifeste r sa
reconnaissance et son admiration aux mu-
siciens qui auron t interprété pour lui une
oeuvre symph onique, fai t si rare chez
nous. Car , en fait , c'est 'bien de cela qu 'il
s'agit.

M. Sohneider résout le problème des
app laudissements en approuvant le voeu
du Conseil d'église , non poin t tant , sem-
ble-t-iM. pour des mot ifs de pié té religieuse,
mai s bien parce que la musique est quant
à lui un message qu 'on doi t écouter dans
un sentiment contemplatif et avec unie vé-
nération qiui interdisent tou te manifesta-
tion extérieure de l'auditeur.

A notre avis , l'éminen t organiste ohaux-
de-fonnier déplace le centre du problème
parce qu 'il reporte sur l'oeuvre musicale
elle-même un geste collectif qui ne s'a-
dresse qu 'aux interprètes, Le public n'ap-
plaudit généralement pas la musllque , mais
les artistes qui la lui font entendre. Il leur
exprime sa j oie et ses remerciements en
battant des mains, parce que c'est pou r un
groupe quelque peu important la seule ma-
nière de prouver sa reconnaissance à ceux
qui M ont apporté un message artistique.
Il s'aigit là d'un mouvement natu rel et
commun aux auditeurs de toutes les épo-
ques et de tous les pays. Que certains mé-
lomane s particulièrement sensibles en sout-
irent, nous en convenons vol ontiers. Mais
qu 'ils sontgen t aussi aux exécutants qui sont
très souvent heureux d'Être applaudis, parce
que , encore une fois, Us voient dans les
applaudissem ents le signe de reconnais-
sance die leur puiblic.

Donc la question n 'est pas de savoir si
la musique , en tant que forme d'expression
artistique, est détournée ou non de son
but et de sa mission quand un concert est
suivi d'applaudissements, et s'il serait bon
d'éduiquer le public dans le respect silen-
cieux de l'oeuvre musicale, car elle ne se
pose bien entendu pas seulement à l'occa-
sion d'un concert donné dans un temple. Le
problème qui doit au contrair e faire l'obj et
de nos préoccupations est celui-ci : Est-M
irrespectueux , outrageux, voire blasphéma-
toire de battre des mains au début et .à la
fin d'une oeuvre musicale donnée dans un
lieu de culte ? Nous ne parlons- pas de la
musiqu e 'religieuse pour laquelle la tradi-
tion du silence est bien établie, si du moins
elle est exécutée dans une église. Mais
quand il s'agit de musique profane, peut-
on sincèrement et Objectivement voir dans
les applaudissements une viol ation du res-
pect que l'on doit à la maison de Dieu ?
Nous ne le croyons pas quant à nous.

A notre avis , aucune atteinte n 'est por-
tée à Dieu par le br uit — sains doute peu
ha rmonieux — provoqué par les batte-
ments de mains d'un auditoire enthousias-
te. Nous insistons sur le mot bruit , car
c'est bien cela que l'Eglise veut empêcher
dians les temples. En effet , M nie lui vien-
drai t pas à l'idée d'Interdire aux auditeurs
de s'approcher , dans le lieu saint lui-même
dies artistes et de Je UT dire merci en pa-
roles plus ou moins choisies et plus ou
moins heureuses. C'est donc bien le moyen
d'expression dont use le public qu'elle con-
sidère comme particulièrement choquant
et mal venu dans un temple. Mais en ap-
plaudissant le public dit sa j oie et sa re-
connaissance, et cette j oie est saine parce
qu 'elle naît de la beauté et dans la beauté ,
elle n'a rien die vufllgaire, elle enrichit

*) — Voir «L'Impartial» du 10 iuin 1948.

l'homme et , pou r un instant , elle le puri-
fie. Doit-on lui reprocher de la manifes-
ter , iparce que cette manifestation est ex-
térieure et concrète ? Nous répondons
franchement non. L'homme a besoin d'ex-
primer de tels sentiments de manière
qu 'ils soient perçu s par autru i et particu -
lièrement par ceux qui les ont provoqués.

Nou s sommes persuadés qu 'ils sont
nombreux ceux qui regrettent comme nous
de voir le public de nos concerts sympho-
nuiqutes réduit à l'impuissance Par une dé-
cision que nous espérons voir bientôt rap-
portée parce qu 'elle n 'a pas de j ustification
théologique. Qu 'on rende aux auditeurs qui
se prennent' par centaines dans le Tem-
ple Indépendant la 'liberté d'app laudir I
Personne n'en abusera et la sainteté du
lieu n 'y perdra rien .

J.-CI. LANDRY.

A propos des applaudissements
dans les Temples

M

ĉh marque
la pius répandue

en ̂ Suisse
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L'actrice américaine Katherine Heo-
burn s'est embarquée à destination de
l'Europe. Venant de Londres, elle arri-
vera samedi au Havre, d'où elle ga-
gnera Paris par la route. « Simple
voyage de détente ». a déclaré à son
départ l'actrice, qui souhaite voyager
incognito.

D'autre part, est arrivée à Paris,
Lana Turner. que l'on put voir dans
«Le facteur sonne touj ours deux fois» .

On confirme enfin tes prochains sé-
j ours en France de Spencer Tracy et
de Clark Gable.

KATHERINE HEPBURN
ET LANA TURNER EN FRANCE

Le poète Pétrarque (1304-1374) tom-
bait dans l'hypocondrie quand il ces-
sait de travailler ou d'écrire. Au
Au cours de ses fréquents voyages, il
écrivait partout où il s'arrêtai t. Un de
ses amis, l'évêque de Cavaillon. crai-
gnant que l'ardeur avec laquelle le
poète travaillait à Vaucluse n'achevât
de ruiner sa santé déj à ébranlée, lui
demanda un jour la clef de sa biblio-
thèque . L'évêque enferma dans cette
pièce livres et écritoires et dit : « Je
te défends de travailler pendant dix
jours. » Le poète promit d'obéir, non
sans un violent effort . Le premier
j our lui parut d'une longu eur intermi-
nable : le second, il eut un mal de
tête continu ; le troisième, il se sentit
des mouvements de fièvre. L'évêque
touché rendit sa clef à Pétrarque qui
recouvra aussitôt ses fo rces.

L'OISIVETE USAIT LE POETE
PETRARQUE

— C'est un quidam qui demande si
nous avons des perroquets qui parlent
bien.

LA PREUVE !

o£q vie, ahtistiquz at &ùttêhaùi&
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^Le labyrinthe
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La croyance prédominante parmi les
habitants du pays, c'est qu 'une ménagerie de
bêtes fauves avait élu domicile illégitime au
Labyrinthe . A certaines heures , on se réunis -
sait par groupes autour de la grille , en s'é-
crasant le nez contre les barreaux , dans l'es-
poir d'entrevoir les animaux, ou tout au moins
d'entendre leurs rugissements. Ce soir-là, com-
me de coutume , il était venu une ou deux dou-
zaines de gamins. Tom Pepp . dans son empres-
sement à rej oindre ses camarades, avait in-
terromp u brusquement sa sonnerie à la fin du
service let omis de retirer son bonnet conique.

Mais ces agissements plaisaient peu au ré-
gisseur de Sir Karl , l'habitant du cottage des
Clématites . Ce gentleman , après avoir con-
seillé à diverses reprises aux gamins de s'éloi-

gner, en s'étendant sur les périls auxquels une
sotte curiosité expose ceux qui ont la perni-
cieuse habitude de s'y livrer , venait à l'instant
de traverser la route armé d'un long fouet dont
il avait distribué quelques coups. Le ieune fre-
tin s'était aussitôt dispersé en hurlant.

— Les petits niais ! s'écria Miss Jemima,
tandis que le régisseur regagnait le cottage
son fouet à la main après lui avoir fourni une
explication . Papa assure que la police n'est en-
trée au Labyrinthe que pour tracer les limites
de la paroisse, et., tiens ! voilà Tom Pepp avec
son bonnet d'église !... regardez donc Tom
Pepp, Miss Blake ! ah. si M. Cattacomb pou-
vait seulement le voir !

Miss Blake, qui ne faisait j amais rien avec
précipitation, se mit tranquillement à la pour-
suite du j eune coupable avec l'intention de la
saisir à Saint-Jiérôrrte. Presqu'au même instant ,
la grille du Labyrinth e s'ouvrit violemment, et
au grand ébahissement de Miss Jemima plus
confondue à cette vue que les gamins ne l'a-
vaient été à l'aspect du fouet , Mrs Grey. ses
cheveux dorés en désordre , toute sa personne
en proie à un trouble évident , s'élança dehors
en se tor dant les mains.

Jemin a eut peine à comprendre les paroles
confuses qu 'elle bégaya : son bébé venait d'être
¦pris de convulsions... il fallait un médecin à
tout prix... elle n'avait personne pour l'envoyer
che robe r.

— Je cours chercher papa ! décria la bonne
Jemima. 7 J'y cours à la minute... j e suis la fille

du docteur Moore. Vous devriez mettre immé-
diatement le bébé dans un bain càaud; c'est
ce qu'il y a de mieux pour apaiser les convul-
sions. J'irais de grand coeur vous aider, s'il y
avait moyen d'envoyer quelqu 'un prévenir pa-
pa...

En réponse à cette offre aimable, Mrs Grey
tourna sur ses talons et poussa la grille au
nez de la jeune fille. Elle la remercia néanmoins
avec effu sion en la .prian t de lui dépêcher M.
Moore le plus promptement possible.

Jemiima partit en toute hâte et rencontra
sur la route son père et sa tante qui se ren-
daient à Foxwood-Court . Le docteur se hâta
de prendre la directioii du Labyrinthe , char-
geant Miss Diana du soin d'exp liquer la cause
de son absence.

Le dîner touchait à sa fin quand le docteur
parut. Le bébé aïait mieux , dit-il ; mais il
craign ait unie seconde attaque. Dans ce cas.
il se doutait "que l'enfant pût vivre ; car , même
en bonne santé, c'était un bébé très chétif.

Ainsi qu 'il était aisé de se l'imaginer, la con-
versation roula presque exclusivement sur ce
thème pendant le repas. Aucun des convives
assis autour de la table n'avait la moindre idée
que c'était de tous les suj ets qu 'on pût choisir ,
le plus pénible pour leurs hôtes : pour l'un,
à cause de l'effroi que lui inspirai t une allu-
sion quelconque au Labyrinthe ; pour l'autre,
en raison de son amer chagrin et de sa j alousie.
Le docteur s'étendi t longuemen t sur la posi-
tion isolée de Mrs Grey. sur la douceur de son

caractère et sur sa beauté ; il parla longtemps
de l'ardeur de son amour maternel et de son
profond chagrin. Sir Karl répondait par-ci par-
là un mot au hasard, quand force lui était de
le faire . Lucy portait sa croix en silence. Cha-
que parole semblait être un outrage à ses sen-
timents. Les convives continuèrent à causer
tout en s'apercevant que l'harmonie de la réu-
nion s'était éteinte.

Se bornant à diner avec nn seul plat, malgré
les insistances de Sir Karl et les attentions de
M. Qiles ainsi que des autres laquais qui ser-
vaient à table, le docteur avala d'un t rai t son
café et se leva pour prendre congé. Sa soeur,
priant Lady Aedinnian de l'excuser, mit son
chapeau et son châle et se retira en même
temps.

— Allez-vous au Labyrinthe ? demanda-t-elle
lorsqu'ils furent sortis.

— Oui , je m'y rends de ce pas, Diana.
— Je vous suivrai , et ce cas. C'est unique-

ment dans ce but que j e suis partie. Cette
malheureuse j eune femme n'a près d'elle qute
ses domestiques, et j e considère comme un de-
voir de charité de lui tenir compagnie.

Le chirurgien fit une grimace de satisfaction
dans les ténèbres.

— Prenez garde. Diana, dit-il avec une gra-
vité (^emprunt ; vous n'ignorez pas sans doute
la questio n que soulèvent les saintes dames de
Saint-Jérôme ?... On se demande si cette char-
mante Lady vît très canoniquement ...

(À suivre) .

FESTIVM. DU CENTENAIRE « PAYS DE NEUCHATEL M CHAUX-DE-FONDS K_ _J_K8B

JOURNEE DU JURA BERNOIS ET DES FRANCHES-MONTAGNES
A l'issue de la représentation, un train est organisé pour le retour de tous les spectateurs des Franches-Montagnes dans leurs villes et villages. 12139
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jt t\evvtes transitoires
Peuvent prétendre à une rente transitoire dès le 1er jui l le t  1948.
1. Les personnes célibataire s, veuves ou divorcées, ainsi que les hommesmariés, nés avant le 30 Iuin 1883.
2. Les veuves ayant ou ayant eu des enfants au moment du décès de leurconjoint .
3. Les veuves sans enfant, lorsque au décès de leur conjoint elles étaient âgéesde plus de 40 ans et si le mariage a duré 5 ans au moins.
4. Les orphelins âgés de moins de 18 ans ou de moins de 20 ans s'ils font des

études, sont en apprentissage, ou s'ils sont incapables d'exercer une activité
lucrative.

Los rentes transitoires sont servies aux personnes de nationalité suisse
et habitant en Suisse, n 'ayant pas payé au moins une cotisation annuelle , ou à leurssurvivants , à la condition que leurs ressources - y compris une part de la
fortune à déterminer selon les cas - n'atteignent pas les limites légales
de revenu prévues par la loi.

Les personnes déjà au bénéfice d'une rente transitoire sont dispensées de toute
nouvelle formalité , si aucun changement important n'est intervenu dans leur situation
personnelle ou économique (état-civil et revenu).

Les formules d'inscription ainsi que tous renseignements complé-
mentaires peuvent être obtenus auprès des agences communales AVS.

CAISSE CANTONALE DE COMPENSATION , Neuchâtel, Teneaux 7
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18 , rue Neuve

OUVRIÈRES
trouveraient emploi immédia- 7

S ! tement à la Fabrique de cadrans o

IJII Flucki ger * Cie à St-lmier I

( 
""**

Pour vos achats de
moteurs , transformateurs , appareils de
commande à main ou automatique,
vannes électriques , prototypes pour
moteurs et appareils spéciaux,

Pour vos réparations de
rebobina ge de moteurs et transforma-
tions de tous genres d'appareils ,
adressez-vous à :

Construction Electro-Mécanique
Les Geneveys-sur-Coffrane
Téléphone 7.21.64

^ J
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yrAppcwrs
" à défaut manœuvres trou-

veraient emproi immédiat.
— S'adresser au bureau de
L'Impartial. 12067

SmnÉN ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ .. ¦«

On demande

Régleuse
pour petites pièces ancre. Travail
très bien rétribué. En fabrique ou
à domicile. — S'adresser à

Montres Cicca & Montril
Temple-Allemand 71 12092

L'Administration de l'Eglise Réformée Evangé-
lique du Canton de Neuchâtel cherche :

1 secrétaire d'administration
sténo-dactylographe et comptable, ayant de bon-
nes connaissances de la langue allemande, et

1 sténo-dactylographe
au courant des travaux de bureau.

Traitement de base : respectivement Fr. 4800.—
et Fr.4200.— plus allocations

Eventuellement : examen de concours.

Adresser toutes demandes de renseignements et
les offres de service manuscrites, avec pièces à
l'appui , Jusqu'au 15 jui l le t  à midi , à M. le
pasteur Etienne Perret, administrateur de
l'Eglise, Fbg de l'Hôpital 24, Neuchâtel.

iy ssJr Vins de Table 
^U bout. s/v.

B0Ur9O916 U" " V'de
Xqualité garantie 2a50

Beaujolais vieux blen fruités 2-90
parfaits pour la table

Mâcon vieux 3.10
Pommard-Rugiens 1942 4.40

Appellation contrôlée. Un vin excellent et bien mûr

Ristourne 5 % Impôt compris

sv LL ^

| Chef ticsnicien j
V expérimenté et actif , très au cou- \
t rant de l'organisation moderne /
J cherche changement de situation \
\ dans fabrique de machines comme /
f  chef d'atelier ou dans bureau de v l
\ fabrication. i
\ Ecrire sous chiffre Je 23740 U t
/ à Publicitas, Bienne. )

Rieur reioucheur
capable pour petites pièces ancre soi-
gnées, avec point d'attache, serait enga-
gé par fabrique d'horlogerie des environs
de Neuchâtel. ,
Faire offres écrites sous chiffre P 4743 N
à Publicitas, Neuchâtel.

I___—W--—,,—^—^^M^^B^^^^M

Régieur-retouclieur(se)
APhOIIOIIP d'échappement
HulluVClll connaissant la

mise en marche.

Horloger complet Voi
teur,
demandés par STARINA
WATCH , rue du Parc 122.

Terrain
On demande à acheter

1200 à 1500 mètres de terrain
pour construire.

Faire offres à Case pos-
tale 10369, La Chaux-de-
Fonds. 11866

Cerises
à vendre sur l'arbre ; télé-
phoner après 11 heures à
Onnens : 4.41.73. 12003

QUI PRÊTERAIT

Fr. 30,000.-
en premier rang

sur immeuble bon rapport
Faire offres sous chiffre C C
11800, au bureau de L'Im-
partial.

Divans modernes
formant confortable lit pr.
la nuit , montage soigné
avec matériel de qualité ,
toutes teintes modernes
de tissus d'ameublement

à choix, depuis Fr.
350. — , 370.— , 430.-

480.— , 550.— .
Fauteuils assortis.

TAPISSERIE ÉBÉNISTER1E
Grenier 14- Tél. 2.30.47

11214

A louer à Chexbres

appartement
meublé

5 pièces. Tout confort .
Garage. Jardin potager
et d'agrément. Situation
idéale. Vue superbe.
S'adresser : Mlle Fon-
jallaz, Le Cottage,
Chexbres.
Tél. 5.83.05. 12102

Chambre
confortable , chauffée et bien
située, de préférence meu:
blée est demandée par j eu-
ne technicien sérieux. — Fai-
re offres écrites sous chiffre
L. N. 11988 au bureau de
L'Impartial.

Chambre
meublée est demandée
par le Foyer du Dépar-
tement social romand.
Place de la Gare, La
Chaux-de-Fonds. Toutes
garanties. Tél. 2.14.12.

Hôtel des Pyramides
EUSeigne (Valais) 1100 m.

Bonne pension à partir
de Fr. 9.50. Tél. 3.30.09

12147

HAUTE MODE
En cas de

DEUIL
exécute les transformations
et réparations à bref délai.
Chapeaux pour dames

A L'ALSACIENNE
RUE NEUVE 10 12150

LA CHAUX-DE-FONDS



Les cols sales
et les taches de sueur sur les chapeaux

sont facilement nettoyés avec

Tan Fé Pah
Flacon de 1 del. Fr. 1.50
Flacon de 2 1/, del. Fr. 2.75

Une spécialité de

* La Cor** d\og *ceSt+

Place de l'Hôtel-de-Ville 5

J&% \ "̂ 3*^̂  VENDREDI
f c 'f. iJyS^ce journal fera une
1 « AWOV^importante communication
L S__7 \ N̂ sur les voyages gratis ,—^̂

I 

Monsieur Vital JEANRICHARD , ses
enfants et petits-enfants, ainsi que les familles
parentes, très touchés des nombreuses mar-
ques de sympathie témoignées pendant ces
jours de douloureuse séparation , expriment à
toutes les personnes qui les ont entourés leur
sincère reconnaissance et leurs remerciements
chaleureux.

Un merci spécial ponr les nombreux envois
de fleurs. 12142 !

I

Les familles de Madame
Vve Georges SANOOZ-HIRSCHI ,

vivement touchées de l'affectueuse sympathie
qui leur a été témoignée pendant ces jours
de douloureuse séparation, adressent à toutes
les personnes qui les ont entourées, leurs
sentiments de profonde et sincère reconnais-
sance.

Repose en paix chère maman «t
grand maman.

Le travai l  fut •¦ vie.I + IMonsieur et Madame Paul Calame-Theuril-
lat et leurs enfants, à La Chaux-de-Fonds ;

Madame et Monsieur Fritz Balmer-Calame 7
et leur fils, à La Chaux-de-Fonds;

| Monsieur et Madame Charles Calame-Bllat
'. j et leurs enfants, aux Emibols ; Us

Madame et Monsieur John Jeanneret-Dé-

I

I. maison et leur fille , au Locle,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la profonde douleur de faire part de la perte 7
qu'ils viennent d'éprouver en la personne de
leur chère maman, grand-maman, belle-sœur,
tante et parente, \

Madame veuve

LéaHELD -CALANE I
née Démaison

que Dieu a reprise à Lui, aujourd'hui 6 juillet,
dans sa 73me année, après une pénible mala-
die, munie des saints sacrements de l'Eglise. [jH

St-Imier, le 6 juillet 1948.
L'inhumation , SANS SUITE, aura lieu

vendredi 9 juillet, à U heures, à La Chaux-
de-Fonds.

Une urne funéraire sera déposée devant le
domicile mortuaire :

rus de la Brigade 2, * St-lmler.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

i j Avis mortuaire

Monsieur et Madame
| Alphonse Bernhard-Ritz , et leurs

enfants:
Claude-Alain i
Pascal-Jean

f | Pierre-Yves i j
| Laurent-Joël, |

7 ont la douleur de faire part du décès de i
leur petit 7

I Raymond - Philippe 1
j enlevé à leur affection à l'âge de 5 ans,
I après quelques jours de maladie.
I L'enterrement, SANS SUITE, aura lieu ! 7

[o  vendredi 9 Juillet 1948, à 15 h.
j Bienne, rue du Stand 142.

| | Le présent avis tient lieu de lettre de j
; i faire-part. 12108 j

f \
La sp écialité des Turcs

Glaces excellentes
Pâtisserie f ine

Pralinés
1ère qualité

JAUS LIN
Confiseur

Rue des Terreaux 8 Téléphone 2.17.86

^h J

_______ •¦ Il
Que son repos soit doux j |j \

H comme son cœur fut bon

Madame Ernest Maréehal-Novslll st ses fils ; 1Monsieur et Madame Jean-Pierre Maréchal-Châtelain ; MB
Messieurs Philippe st André Maréchal ; i l ! !

H Monsieur st Madams René Schmalz-Maréchal st leurs I
sntants, à Lausanns ;

Monslsur et Madams Paul Reuttsr-Maréehal ; !Madame Marguerite Maréchal, à Lausanns ;
Monsieur et Madame Henri Novell! et leurs entants, A \ \; j Paris ; j :
Monsieur st Madams Gérard von Quntan, A Neuchâtel :
Madame Marths Mottst st ses entants A Blenns st A La

Chaux-de-Fonds ;
i Madams vsuvs Victor Qrobéty st ses enfants, A Nyon ;
I | ainsi que les familles parentes st alliées, ont le grand cha- RM

grln de falrs part du décAs ds Isur cher st regretté époux,
pare, beau-pérs, frère, bsau-frérs, oncle, neveu, cousin,
parent st ami i

! Monsieur i

j Ernest MARECHAL I
7 I enlevé A leur tendrs affection dans sa 66ms annés après !
! une courte maladie. |

j j La Chaux-de-Fonds, le 8 Juillet 1948. H

L'Incinération, SANS SUITE, aura lieu Is SAMEDI IO j
COURANT, A 14 haurss.

Cuits pour la famille au domicile, A 13 h. 20.

Une urne funéraire sera déposée devant le domicile B
mortuaire ! RUE ÉPARGNE 2.

Le présent avis tisnt Hou ds lettre ds falrs part. 12425

Pour l'exploitation et fabrication
d'un nouvel article en exclusi-
vité pour la Suisse, on cherche

collaborateur on associé
pouvant assurer un accréditif en
banque de 80.000 à 100.000 fr. —
Ecrire sous chiffre E.X. 12156
au bureau de L'Impartial.

A vendre faute d'emploi

Fiat 1100 L
6 CV., 4 cylindres avec strapontins,
modèle 1948, couleur gris-foncé,
housses, assurances pour 1948
payées. A roulé 4000 km. seulement,
état impeccable. — Ecrire sous
chiffre F. M. 12159, au bureau de
L'Impartial.

I L a  

famille de Madams Vve Joseph
ERARD, très sensible aux marques de sym-
pathie qui lui ont été témoignées lors de son I
grand deuil, remercie sincèrement toutes les
personnes qui l'ont entourée de leur si pré- ¦
cieuse affection. 12105

gH__________ H____________________ n_

Logement
de 3 pièces, chambre de
bains, quartier de l'A-
beille, serait échan-
gé contre un de 4 à 5
pièces. — S'adresser au
bureau de L'Impartial.

12066

Miamhirn meuulée est ûe-
UllalllUI C mandée de suite
par demoiselle. — Ecrire sous
chiffre A. N. 12154' au bureau
de L'Impartial.

A lniiPP chambre meublée
IUUCI ou non meublée

pour dame ou demoiselle,
avec part à la cuisine. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partiaL 12136

fihfllTlhrip meublée, confor-
Ulldllllll  G table, avec part à
la chambre de bains est à
louer à monsieur sérieux. —
Ecrire sous chiffre R. 0. 12149
au bureau de L'impartial.

Appareil photo îh%iï$&
est demandé à acheter. —
Offres avec prix sous chiffre
C. N. 12158 au bureau de
L'Impartial. 

A UPnrlnp un potager à bois,
VeilUrB 3 trous, en bon

état. Prix avantageux. — S'a-
dresser Le Crêt-du-Locle 5,
au rez-de-chaussée. 12162

A upnrlp fl une table à raI"n ICIIUI o longes et un ca-
napé en bon état. — S'adres-
ser de 18 à 19 »/2 h., Crêt 22 ,
au rez-de-chaussée, à droite.

12182
Tnniiwo un parapluie man-
11 UUVB che nylon. — Le
réciamer contre frais d'in-
sertion à la boulangerie Bo-
denmann, rue Numa-Droz 96

Petite chatte à |ïï5ï£
Terreaux 22, au ler étage, à
droite. . .. , 12027

Le Vélo . Club « Les
Francs-Coureurs » a le
pénible devoir d'informer
ses membres du décès de

Madame

Louis Claude
mère de Monsieur René
CLAUDE, membre dévoué
de la société.

Le Comité.

A VENDRE
pour cause imprévue

Ile TRIUMPH
350 TT., mod. 1948,
2 cylindres, neuve,
payée fr. 3250.— , cé-
dée pour fr. 2900.—.
— Ecrire sous chiflre
MT 12101 au bureau
de L'Impartial.

Attention ! ! !
Si vous avez des meubles à
vendre, adressez-vous

Progrès 13 a
qui achète tous genres de
meubles, ménages complets.
Payement comptant Tél.
2.38.51. C. Gentil. 12031

Employé P. T. T. cherche

logement
de 2 ou 3 pièces, éventuel-
lement avec chambre de
bains , pr le courant de l'été
ou date à convenir.

Offres sous chiffre C. H.
12140 au bureau de L'Impar-
tial.

ira 8
modèle 1939, en par-
fait état , moteur neul
avec garantie est à
vendre à particulier.

Offres sous chiffre
A. N. 12052 au bu-
reau de L'Impartial.

(EL T vi$ê^motty *0** -

Gesucht

Uhrentechniker
oaer Horloger complet

zur Ftihrung des Terminbtiros und
Einkaufs. Selbstândiger Posten.
Deutsch und FranzOsisch in Wort
und Schrift.
Handschriftliche Offerten mit Curr.
vit. Gehaltsansprtichen und Photo :
sind zu richten an

Ebosa S. A. Grenchen
_i___________________________________________ _____________________________________ i

A vendre d'occasion et cause faute d'emploi,

Balance automatique M
fraction de 200 gr. à 200 kg., balance neuve n'ayant jamais
servi. Conviendrait pour bouchers, laitiers, grossistes etc.,
etc. Prix Fr. 2800.—.

Ecrire sous chiffre J. R. 12160, au bureau de L'Impartial.

llwï Ztë~>zZ --^?T~~^Z ^ ^ ^" ÇN D  I

Lundi 12 juillet
A l'occasion du

Cortège du Centenaire
course à Neuchâtel

Départ : 7 h. 15 Prix: Fr. 6.—

Demandez le programme des courses pour les
vacances horlogères

Chambre
éventuellement avec
pension, est deman-
dée pour Jeune em-
ployée stagiaire de
la Suisse allemande.
Pressant.
Faire offres à la Di-
rection de l'UNION
DE BANQUES SUIS-
SES (tél. 2.45.21).

Au magasin de comesîîî ilBs

t 

Serre 61
il sera vendu:
Belles palées

vidées
Filet de palées

Bondelles

de bondelles

ds dorschs
Truites du lac

Truites
vivantes

Se recommande, F. MOSER
Téléphone 2.24.54 12189

t vendre
1 moteur de gratte-
bossage, puissance 1
HP monté sur colonne
haute.

S'adresser P LAC OR
S. A., 8, Clos de Ser-
rières. Serrléres (Ntel).

CARTES DE VISITE
inpiiaerte 1_M_TSM_M S. A

Palées - Bondelles
Truites uiua_i.es
Filet de merlans
Filet de cabillauds
Champignons de Paris

chez

GYGAX
Mils el allers

pour hommes et enfants

Lingerie, Livres el
Vaisselle

seraient achetés par
particulier. Paiement
comptant.
S'adr, à Fritz Hammerli
rue de la Sionge, Bulle
(Ct. Fribourg).

Jeunes tilles
de confiance sont deman-
dées pour service du ma-
gasin et une pour le tea-
room. Entrée de suite ou
à convenir.—Faire offres
avec certificat , photo,
âge et prétentions à la
Confiserie du Théâtre,
Léopold -Robert 29. —
Même adresse, on cher-
che débutante. 12093

I ÎUPRfi d'occasion, tous
LIVI WV genres, toutes
quantités sont toujours ache-
tés en bloc par la Librairie
Place Neuve 8 a. On se
rend sur place. Tél. 2.33.72

685

Etat civil du 7 juillet
Naissance

Lonchampt , Daniel - Otto-
Max , Bis de Maurice-Just-
Adonis , commissaire de po-
lice â Alger et de Isabelle-
Cécile née Guenat, Français.
Promesse de mariage

Matthey, Paul - Armand ,
commerçant , Neuchâtelois et
Stahll , Marthe , Bernoise.

Mariage civil
Brossin , Albert-Herm ann ,

chauffeur , Neuchâtelois et
Zozzoli , Aldina , Italienne.

Décès
10845. Carnal , Louis-Ernest ,

époux de Rosa Rindlisbacher ,
Bernois, né le 5 avril 1887 —
10848. Held née Démaison ,
Marie-Léa veuve de Gustave-
Henri , Bernoise , née le 4
mars 1875.

Jeune homme actif , ro-
buste et bien recomman-
dé ,pourrait entrer comme

commissionnaire
el magasinier

dans magasin de la pla-
ce. — Offres écrites sous
chiffre R. R. 12172 au
bureau de L'ImpartiaL

Vendeuse
Suissesse allemande, âgée
de 20 ans, connaissant bien
le français, cherche place
bien rétribuée dans maga-
sin d'alimentation. — Rita
Wilrmli, Giittingen/TG.

12132

Terminages
en tous genres sont de-
mandés par horloger ex-
périmenté. — Faire offres
écrites sous chiffre L M
12077, au bureau de
L'Impartial.

Chromatique
Bon accordéoniste cherche

travail le samedi et diman-
che.
Ecrite sous chiffre P. F. 12121
au bureau de L'Impartial.

Architecte
47 ans, retour étranger,
fortes références, dispo-
sant demi-journées, fe-
rait conduite chantiers de
préférence ou travaux,
dessins, devis, pour con-
frère ou entreprise. —
Ecrire sous chiffre M M
12164, ou bureau de
L'Impartial.

ON CHERCHE

portier d'étage
garçon de cuisine
S'adresser
HOTEL DE PARIS
Entrée de suite. 12072

Auto
d'occasion, 6-10 C.V., mo-
dèle récent , est demandée
à acheter. Paiement comp-
tant. — Ecrire sous chif-
fre E. B. 12123 , au bu-
reau de L'Impartial.

_ i _¦___—____¦_____

A vendre

motosacoche
Prix intéressant. —
S'adresser à M. V.
Liechti, Crôt-Vail-
lant 29 a, Le Lo-
cle. 10700

A vendre
un établi de charpentier , une
horloge et une palre de bot-
tes d'équitation , No 41.

Téléphone 2.51.46. 12131

A uonrlno 1 Pantalon som-
•oillîl B melier, taille 44,

1 manteau de pluie beige,
taille 40-42, 1 jupe grise , le
tout en bon état. — S'adres-
ser au bureau de L'Impar-
tial. 1211R

Ppiii|ll une gourmette or, de»
l u i  UU pUis ia gare à la rue
Numa-Droz 167. — Prière de
la rapporter contre récom-
pense à Madame Julien Gi-
rard , rue Numa-Droz 167.

jeune le
sérieuse et bien re-
commandée, sachant
bien écrire à la ma-
chine, est demandée
pour entrée au plus
tôt. — Offres écrites
avec rétérences sous
chiffre K. G. 12173 au
bureau de L'Impar-
tial.
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Crise en Tchécoslovaquie ?

La Chaux-de-Fonds, le 8 j uillet.
Les incidents que nous annoncions

hier à Prague sont aujourd'hui conf ir-
més. C'est lors du déf ilé des Sokols
que la f oule, massée sur les trottoirs,
acclama les noms de Bénès et Masa -
ryk. Cinq cent mille sp ectateurs en-
thousiastes s'écrièrent : «Nous aimons
Prague, mais à Prague il manque quel-
qu'un que nous aimons. » Un témoin a
p récisé que p as un seul drap eau des
Soviets n'était arboré de f açon isolée.
Les p ortraits de Masary k et Bénès
dominent partout. Ceux de Gottwald
sont très rares. Quant à ceux de Sta-
line, on doit les chercher . Leur ef f i g i e
n'orne guère que les bureaux of f ic i els...

Si l'on en croit une dép êche d 'Ex-
change, le ministre de Tchécoslovaquie
au Canada Frantisec Nemec, aui a don-
né sa démission p arce au'il ne p eut p as
app rouver la p olitique du gouverne-
ment communiste, a p rédit qu'une va-
gue de terrorisme ne tarderait oas à
déf erler sur la Tchécoslovaquie et que
f inalement Gottwald serait renversé
p ar les Russes. En tout cas. aiouta-t-il,
des événements comme la manif esta-
tion signif icative des Sokols contre le
p résident de l'Etat et le schisme de la
Yougoslavie aboutiront à l'ef f ondre-
ment de la tutelle soviétique sur les
p ay s de l'Europ e orientale beaucoup
p lu? rap idement qu'on n'osait l'esnêrer
il y a neu de temns encore.

Nemec a dit qu'il se tenait en con-
tact constant avec les autres nerson-
nalitês p olitiques réf ug iées aux Etats-
Unis et en Angleterre aui travaillent en
commun à la libération de la Tchécos-
lovaquie.

Ce sont là des p rop os qui p euvent
aussi bien être inf irmés que vérif iés
p ar les f aits. Ce qui app araît certain,
c'est que ni les Tchèques ni les Polo-
nais ni les Serbes n'ont j amais accep -
té de vivre sous une domination étran-
gère sans consp irer et se révolter. Or
le 80 po ur cent des p op ulations en Eu-
rop e centrale estime que les gouver-
nements de «démocratie p op ulaire»
sont des incarnations de rétranger...

La situation à Berlin.

Pas de changement sensible au blo-
cus berlinois. Les Russes p̂rot estent
contre les inf ractions américaines aux
règles de la sécurité aérienne. Et les
Américains rép ondent aue l'attitude
des Russes les oblige à p rendre des
mesures telles qu'Us ne p euvent p lus
f ournir les inf ormation * voulues au su-
iet des vols en nombre touj ours crois-
sant. Moscou f a i t  grise mine : mais les
Américains p araissent décidés à p our-
suivre leur navette. Cep endant, il f aut
s'attendre à voir âe nouveaux incidents
se Produire, p eut-être même assez
graves. En ef f e t  les chasseurs russes
se mettent à dép loy er une activité
inaccoutumée dans les « corridors » ré-
servés aux avion* britanniques et y an-
kees. Le maréchal Sokolowski a même
p rotesté contre l'amérissagp d'hy dra-
vions sur les lacs berlinois- Oue résul-
tera-t-il d'une rencontre éventuelle en-
tre chasseurs soviétiques et bombar-
diers alliés ? H semble aue cette f oi * les
aviateur de Londres et de Washington
ne se laisseront nlus descendre comme
ce f ut  le cas précédemment.

Dessous de lia guerre des nerfs.
En ce qui concerne la guerre des

nerf s, elle continue avec une vigueur
accrue. La presse berlinoise à la solde
dés Soviets f ait des p rédictions terri-
bles p our cet hiver et aff irme que le
blocus durera encore à ce moment-là.
De même, les f onctionnaires berlinois
soviétisés cherchent à f aire transp or-
ter tout ce qui a une valeur quelconque
dans le secteur russe. Mais les Améri-
cains ouvrent l'œil et rien ne p asse.
Aussi imagine-t-on l'humeur de Mos-
cou, qui en est actuellement à sa 3lme
pr otestation...

On esp ère quand même à Paris que
ta dernière note alliée servira à j eter
un p ont et que les Russes f inalement
cesseront leurs tentatives de chan-
tage ou de marchandage. Les démar-
ches en vue de la constitution d'un
bloc occidental se p oursuivent. En réa-
lité , c'est la seule chose qui f era ré-
f léchir Staline et qui l'engagera soit
à p récip iter les choses, soit à se tour-
ner résolument vers la p aix.

Pour l'instant, il est vrai, les Amé-
ricains auraient quelque p eine à ré-
équip er tes armées europ éennes ré-
duites à des ef f ect i f s  minimes._ II n'y a
que l'aviation de combat , l'artillerie de
camp agne et les tanks Sherman dé-
modés qui soient en surabondance. Le
matériel de traction et de transp ort
manane.

Le drame palestinien...
¦ i i  '

...va-t-il recommencer?

Comme le constate le «Journal de
Genève*, «i! était bien évident <m

toutes les recommandations adressées
aux Arabes et aux Juif s  resteraient
Platoniques aussi longtemp s qu'aucune
f orce armée n'était disp onible p our
exécuter la volonté du maintien de la
p aix en Palestine exprimée par les Na -
tions Unies.

« Les Anglais en savent quelque cho-
se, qui ont administré le p ay s p endant
vingt-six ans. Si les tentatives du
comte Bernadotte échouent , il n'en
p ortera nulle resp onsabilité. Il aura
lait son p ossible, tout son devoir, et au
delà. Mais alors l'O. N . U. aura donné
la p reuve évidente de sa f aiblesse... »

Signalons que les débats ont repris
de la f açon la p lus âp re à Lake-Suc-
cess et que les Arabes p araissent dé-
cidés à rouvrir les hostiltês.

P. B.

L'impatit berilnoise
Les frictions se succèdent dans la capitale au suj et des transports aériens. Les Russes envoie une

triple protestation aux Alliés occidentaux. - La grève des mineurs s'étend aux Etats-Unis.

Le conflit terrestre
doublé d'un conflit aérien...
BERLIN. 8. — Reuter. — Un haut

fonctionnaire britannique a déclaré
que les Russes n'avaient pas protesté
auprès des autorités anglaises contre
les soit-disant violations de l'accord
des quatre puissances sur le corridor
aérien de Berlin.

Les fonctionnaires soviétiques du
service de sécurité aérienne des qua-
tre puissances ont protesté mardi au-
près des autori tés américaines contre
la décision prise par celles-ci de «dé-
noncer unilatéralement et arbitraire-
ment les accords aériens relatifs au
corridor ».

Auparavant tout avion américain
approchant de Berlin était signalé sur
une carte die service de sécurité et
annoncé à l'officier soviétique de ser-
vice. Les Britanniques se soumettent
auj ourd'hui encore à cette procédure .

Tripte protestation russe
BERLIN, 8. — Reuter. — Les auto-

rités soviétiques de Berlin ont adresse
trois protestations aux commandants
des secteurs occidentaux, la première
contre la violation intentionnelle des
pr escriptions en matière de navigation
aérienne, la. deuxième contre l'amerris-
sage d'un hy dravion anglais sur le
Ha velsee, et la troisième contre la sus-
p ension des exportations des zones oc-
cidentales en zone russe.

Cette nouvelle est donnée par l'a-
gence d'information allemande ADN,
sous licence soviétique.

Un porte-parole britannique déclare
que , pour le moment, l'amerrissage de
l'hydravion Sunderland n'a encore
provoqué aucune protestation russe.
:*~ Le trafic aérien au-dessus

de Berlin
BERLIN, 8. — AFP. — La municipa-

lité de Berlin a adopté à l'unanimité ie
mark-timbre de la zone soviétique com-
me moyen de oa'ement avant valeu r
libératoire nour tous les organismes dé-
pendant de la municipalitté, bien que
la maiorité des représentants de la mu-
nicipalité résiste à la Dolitioue sovié-
tique d'emprise sur Berlin, elle se dé-
clare contrainte, nar la force des cir-
constances, de se rallier au mark
or'iental.
Le charbon arrive par la voie

des airs
BERLIN, 8. — Reuter . — Des avions

américains du typ e Sky master ont at-
terri mercredi à l'aérodrome de Tem-
p elhof avec les premier* chargements
de charbon à destination de* secteurs
occidentaux de Berlin. En moins d'une
heure 10 Sky master * avaient débar-
qué 10 tonne* de charbon.

Les autorités britanniaue* et améri-
caines seraient sur le p oint d'aména-
ger des aonareis cap ables de lancer
d'énormes bombes remp lies de charbon
sur la ville. Le nrocédë aurait delà été
app liqué dans le* environ* de Wiesba-
den-

IIBS  ̂ Le trafic aérien au-dessus
de Berlin

BERLIN, 8. — Reuter. — Au cours
des dernières 24 heures, 390 avions
britanniques et américains chargés de
denrées alimentaires ont atterri sur les
aérodromes berlinois de Qatow et
Tempelhof. 

NOUVEAU TREMBLEMENT
DE TERRE AU JAPON

TOKIO, 8. — Reuter. — Mercredi à
12 h. 30, un nouveau tremblement de
terre s'est manifesté dans toute la ré-
gion de Kobe-Osaka, situé au sud de la
grande île j arponaise. d'THonshun. On ne
signale aucun dégât. L'éoicentre se
trouverait au Cao Ushio, distant d'Osa-
ka de 160 km. environ.

Londres rejette
la protestation polonaise...
LONDRES, 8, — Reuter. — Le gou-

vernement britannique a rej eté mer-
credi la protestation polonaise contre
les recommandations de la conférence
des Six.

Il déclare regretter aussi bien que
la Pologne la faillite d'une entente en-
tre les Quatre, malgré tous les efforts
déployés dans ce sens par la Grande-
Bretagne, les Etats-Unis et la France.
Cet échec est dû uniquement à l'U. R.
S. S. dont le gouvernement, en s'em-
ployant à empêcher la reconstruction
démocratique et pacifique de l'Europe,
y compris la Pologne, a rendu impos-
sible jusqu'à présent une entente en-
tre les Quatre.

Le gouvernement britannique a sou-
ligné à maintes reprises qu 'il ne pou-
vait admettre que l'obstruction sovié-
tique le contraigne à des dépenses
sans fin en Allemagne.

La note anglaise dément ensuite les
affirmations selon lesquelles le proje t
de statu t de la Ruhr laisse la porte
ouverte à une nouvelle agression de
l'Allemagne. Toutes les mesures ont
été prises par la Grande-Bretagne
pour anéantir la puissance militaire de
l'Allemagne. Les recommandations au
sujet de la Ruhr offrent suffisamment
de sécurité pour que l'Allemagne n'u-
tilise pas son potentiel économique à
des fins bellinueuses. En outre, rien,
dans ces projets, n'empêche la natio-
nalisation de l'industrie lourde alle-
mande, telle que la préconise en prin-
cipe le gouvernement britannique.

...de même que Washington
WASHINGTON. 8. — AFP. — Les

Etats-Unis ont rej eté la note polonaise
p rotestant contre les recommandations
f aites par les six p uissances, réunies à
Londres, à p rop os de l'unif ication de
l'Allemagne.

Cette note, signée pa r le sous-secré-
taire d'Etat Lovett et qui a été remise
mardi à l'ambassade de Pologne à
Washington, déclare que la pr otesta-
tion polonaise « devrait logiquement
être adressée à la p uissance d' occuna-
tion resp onsable de la dép lorable divi-
sion actuelle de l'Europ e et de l'Alle-
magne ».

La note américaine rappelle les ef-
forts du gouvernement américain
pour parvenir à une solution- équitabl e
du problème allemand, efforts qui , se-
lon Washington , ont échoué « p articu-
lièrement à la suite de l'attitude in-
transigeante d'une des pu issances d'oc-
cup ation et p récise que j usqu'en 1948.
le rep résentant soviétique a opp osé
son veto à 69 décisions p rises en com-
mun p ar les trois autres p uissances ».

A propos de la Ruhr , la note souli-
gne que les relations commerciales de
l'Allemagne occidentale avec l'Europ e
orientale ne sont oas exclues.

La p rotestation p olonaise relative a
l'émission du problème des rép arations
dans les recommandations de la conf é-
rence de Londres est rep oussée p ar la
note américaine qui déclare que cette
conf érence n'entendait nullement trai-
ter tous les asp ects du p roblème alle-
mand. 

La grève des mineurs
aux Etats-Unis

PITTSBURG. 8. — Reuter. — De
nombreuses grèves se sont déclen-
chées à Pittsburg en signe de solida-
rité avec les 50.000 mineurs qui. ap rès
dix j ours de vacances, ont ref usé de
rep rendre le travail. Sur les 400.000
mineurs de l'endroit, p rès de 100.000
sont p résentement en grave.

Solidarité...
PITTSBURG, 8. — AFP. — On an-

nonce que 40.000 mineurs des charbon-
nages de la région de Pittsburg se sopt
j oints, p ar solidarité, à la grève f aite
p ar 45.000 ouvriers des aciéries.

Des ressortissants britanniques
enlevés à Jérusalem

LONDRES. 8. — Reuter. — Un p or-
te-p arole du ministère anglai* des af -
f aires étrangères, a déclaré aue des
membres de l'irgoun avaient enlevé,
dan* un bâtiment de* Nation * unies,
cina ressortissants britanniques. Le
gouvernement de Sa Maj esté, aui con-
sidère l'incident comme très grave, de-
manderait la libération immédiate des
prisonniers.
CINQ HAUTS FONCTIONNAIRES

TEL AVIV, 8. — Reuter. — Les cina
Anglais enlevés dans la nuit de m^di
à mercredi à Jérusalem oar de* Juifs
en armes de l 'irgoun ont été transpor-
tés en camion dans un camp d'interne-
ment « quelque part en ville ». Il s'agit
de cina hauts fonctionnaires de la
« Jérusalem Electric Corporation », la
maj orité des actions de laoueUle se
trouvant en nossession des Britanni-
ques-

3*" Ils ravitaillent Israël
MILAN, 8. — AFP. — Une vaste or-

eanisation clandestine de trafic d'armes
et de munitions destinées à l'Etat d'Is-
raël a été découverte par la police,
dans le nord de l'Italie. De nombreuses
œrsonnes ont été arrêtées-

iTfiP**' Les effectifs des forces
militaires britanniques

LONDRES, 8- — AFP- — Répondant
à une auestion d'un député travailliste,
M- Alexander, ministre de la défense
nationale, a déclaré mercredi aux com-
munes oue les forces britannioues com-
orennent actuellement 931,000 hommes.

Le gouvernement français
mis en minorité...

A l'Assemblée nationale

PARIS. 8. — AFP. — Au cours de
la discussion du budget militaire qui a
repris hier après-midi à l'Assemblée
nationale M. Capdeville (socialiste) a
demandé une réduction de 3 milliards
200 mill'ons sur le premier chapitre
des crédits.

Malgré l'opposition du gouverne-
ment et de la commission , l' amende-
ment a été adopté par 276 voix (com-
munistes et socialistes) contre 183
(Mouvement républicain populaire ,
Rassemblement des gauches républi-
caines et quelques indépendants), les
députés des autres groupes s'étant
abstenus.

M. P. H. Teitgen. ministre des for-
ces armées, mis en présence du ré-
sultat du vote, a demandé une sus-
pension immédiate de séance et l'As-
semblée nationale s'est aj ournée à
22 heures.

...posera la question
de confiance

PARIS, 8- — AFP. — « Au cours du
débat sur le* crédits milita 'res, le gou-
vernement nosera vraisemblablement la
question de conf iance », a déclaré M-
Abelin à l'issue du Conseil des minis-
tres.

D'autre p art, è la demande de M.
Cap deville, socialiste, l'Assemblée na-
tionale, au cours de la séance de mer-
credi soir, a décidé p ar 377 voix contre
185 sur 562 votants de renvoy er à ieu-
di la suite du débat sur le* crédits mi-
litaires- L'Assemblée a ensuite examiné
diver* nroiet* de loi* et la *éance a
été levée à 23 h. 10.

!"1___F"< Des pêcheurs victimes
de l'ypérite

BRIEMERiHAVEN, 8. — Sudena — Des
pêcheurs opérant au sud de Qoilamd dé-
couvrirent deux caisses coratemant chacune
une bombe aérienne. Le commandant du
navire de pêche étant persuadé que ces
deux bombes n'étaient plus dangereuses,
il les fit immerger à nouvea u à Quelques
milles de l'endroit où elles avaient été
trou vées. Mais un liquid e s'était échappé
d'une des caisses et se répandit sur un
poisson qui fuit également j eté à la mer. Au
cours de la nuit suivante , des taches rou-ges apparu rent sur la peau de plusieurs
membres de l'équipage. Le voyage fut im-médiatement interrompu et on ralfa unport du sud de la Suède où um médecinconstata que les brûlures étaient dues aucontact de TypérUe. connu aussi sous lenom de gaz moutarde.
Un ancien ministre des finances de

Suède condamné
STOCKHOLM, 8. — L'ancien mi-

nistre des finances de Suède, Ljumg-
dabl, devenu directeur général d'une
société officieuse pour la construc-
tion de maisons d'habitation , accuséd'avoir détourn é 800,000 couronnes,
a été condamné à 5 ans de réclusion
et au remboursement des sommes dé-
tournées.

Chroiiiijue neuchâteloise
La Grande Sagneule. — Une chute

mortelle.
(Corr.) — La police et l'autorité j u-

diciaire ont été alertées mardi soir, un
ouvrier agricole de la Petite Sagneule,
M. L. F., ayant été trouvé mort au
fond de la tranchée militaire au-dessus
du restaurant de la Grande Sagneule.

La victime, âgée de 71 ans. qui a fait
cette chute (on ne sait pour quelle
cause) a été découverte par un agri-
culteur des environs qui rentrai t à son
domicile. 

A propos du refus de facilités
ferroviaires à Neuchâtel-Centenaire

Une question posée par Me Teil
Perrin au Conseil fédéral

Notre concitoyen Me Tell Perrin,
conseiller national , vient de poser au
Conseil fédéral la question suivante
relative au refus d'accorder le billet
simple course valable pour le retour
aux fêtes du Centenaire de la Républi-
que neuchâteloise :

« Le Conseil f édéral, soit le Dép ar-
tement des chemins de f e r. est p rié
d'indiquer sur quels p rincip es se f on-
dent les C. F. F. p our accorder ou re-
f user des réductions de tar if aux p arti-
cipants des f êtes et manif estations
p op ulaires.

Le ref us de f aire bénéf icier les f êtes
du Centenaire de la révolution neuchâ-
teloise de pa reilles réductions a vive-
ment mécontenté le pu blic »

Nou s félicitons vivement Me Perrin
d'avoir posé cette question et nous es-
pérons que le Conseil fédéral lui ré-
oondra prochainement.

La crise yougoslave vue des U. S. A

WASHINGTON, 8. — AFP. — M.
Charles Eaton, président de la com-
mission des affaires étrangères de la
Chambre des représentants , a déclaré
hier à la presse « qu'à ses yeux la
crise yougoslave constitue soit une
révolte véritable de ce pays contre la
domination russe, soit un plan savam-
ment étudié par le gouvernemen t de
Moscou pour faciliter l'entrée des
troupes soviétiques en Yougoslavie et
pour assurer ainsi à la Russie un ac-
cès à la Méditerranée ».

Se refusant à émettre une opinion
sur Je rôle qu 'a pu j ouer le plan Mars-
hall dans l'affaire yougoslave, M.

Eaton a aj outé : « Je suis Persuadé
que l'E. R. P. est considéré par les
Russes comme un événement sérieux
et sera pour eux une source de diffi-
cultés car le communisme prospère
dans le désastre et les ruines alors
que la civilisation américaine vit dans
la prospérité* et dans la paix. »

Notre photo ci-dessus: Des démons-
trations de sympathie à l'adresse de
Tito, sont actuellement organisées
dans tout le pays. Voici justement cel-
les mises sur pied par les brigades de
jeunesse, qui à part le portrait 'de Tito,
ont aussi arboré celui die Staline...

Augmentation de la nébulosité. Plus
tard, couvert et quelques averses, oro-
bablement dans la soirée. Faible yent
d'ouest. Température en hausse.
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